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?Librairie R. O. W. MaeCUAIG,
Syndic Officiel pome la Cité d? Ottawa 

et le Comté de Carleton. 
Burton—No. 60 Rne R|>ark*. 

Ottawa, 29 janvier 1878.

MAISONS A LOUER$7.00 LA DOUZAINE.L’EDITION ROYALEt
DK8

CANADIENNE. Une RÉSIDENCE en brique, contenant 
10 appartements, - avec remises et jardin, 
No. 152 rue Dalhousie ; loyer, $10 par mois.

RB81DBNCB, No

CHAHSOHSDE LA FRANCE
(Paroles françaises et anglaises)

DWTTâWA ACCOMPAGNEMENT POUR PIANO
„ * Très bien relié en drap bleu et or.-PrixJfl .50

on* ™ nrochore, prix *1.00.
PKt— SOMMAIRE :

Chemin de fer Canadien du 
PacifiqueBUREAU DE POSTE noUn MAGASIN et. _

coin des rues Dalhousie et Water; loyer, $12
pOMBOiS.i! lan.140 doz. de Haches F. K. MICHAUD,A J. Br» ewer, 

ÎT7EIJR o
!ur plus ample information, s adresser à 

Madame H. PINARD,
84 rue Water.

Soomtaslom pour matériel roulant

N DEMANDE des soumissions 
fourniture du 

être livré sur la

TABLEAU

ENCAN i matériel roulant, qui doit ‘ 
ligne du chemin de fer du 

Paciilqne, dans le corns des quatre années 
prochaines. Les entrepreneurs devront s'en
gager à fournir chaque année :

20 locomotives
16 wagons de première classe, ou wagons- 

lit, selon que pourra l’exiger le départ
20 wagons de seconde classe.

3 wagons d’express ou de bagage.
3 wagons de poste et wagons ftimoirs.

240 wagons de fret couverts.
100 wagons de fret découverts.

2 charrues pour le déblayage de la voie.
2 charrues

LIBRAIRE.1 g?R—Arrangements d’hiver—187». Où vonlex-veus aller — L'ange-gardion*—
---------- Quand tu chantes—La première feuille—
Délivrée. L’étranger—Cantique de Noel—Sérénade—
_______ Chanson de Fortunio—O Richard ! U mon

Roi I—La valse des adieux — Le pont des 
— soupirs—Rendez-moi ma patrie—La madone 

—Le lac—Adieu, belle France—Les binon-. 
8 déliés—Une fleur pour réponse—Le Toréador
8 —Le soleil de ma Bretagne—Ta voix—La 
7 fauvettex du canton— Non, monseigneur— 
7 Oui, monseigneur—Si vous me regrettez— 

! jlohds-^Si loin I—Le départ du
marinier—Mon âme à Dieu, mon cœur à toi 
—^Espère—David chantant devant Saül— 
Bonheur caché—La réponse du bon Dieu - 
Ave Maria—Le carillon du verre — L’avril 
est là—Brunette—Le petit mousse noir—La 
bénédiction d’un père— La bouquetière des 
flanoôs—Huit ans — Les fleurs animées — 
Quand de la nuit—Veux-tu mon nom 7 —La 

- jardinière du roi—Laissez-moi l’aimer—Je 
go suis Lazzarone—Medjé— Mourir pour la pa- 
8o trie—La parisienne—Le chant du départ— 

Toujours seul ! ou le “Masque de fer1’—La 
2? fote du ciel—Pauvre fleur? pauvre femme !— 
8o Le départ des hirondelles—Sisea VAlbanaise 
10 —Sous l’ormeau—JUa Marseillaise—La Zip- 

gara—-Partant point la Syrie—Pierre l'her- 
"• mite.
... A vendregseulement pai

R. MORGAN,
■ IH 28, rue de la Fabrique.

~ -------------------------------------- - Agent de gros pour l'Editeur.
‘ u Quél)ec' îf jtovlar 1880.

148 RUB SPARKS 148. MARCHANDUMl*FABRIQUÉ** A TIC

Livres d’histoire, de priè
res, d’école,

ROMANS INTERESSANTS- 
Objets de piete, de fantai

sie, images, etc., etc.

lan.Ottawa, 11 juillet 18/9.

P. LARMONTH, AU
Le meilleur trier de Firth,Est-Montréal, Québec, Comntableletlagentîsrénéi'al 

Syndic officiel pour le comté de Car 
le ton et la cité d'Ottawa.

AGENT POUR
La compagnie d'assurance contre le feu 

“ Western."
La compagnie d’assurance " Québec."
La compagnie d'assurance “ Lancashire."
La compagnié d’assurance “ Standard Life." 
La ligne de steamers " Anchor.”

Magasin Populaire a
1

;DE

ire etc............

iilSrüi:: 2 charrues en saillie.
40 wagons d’équipe.

Le tout devra être manufacturé dans la 
Puissance du Canada et livré sur le parcours 
du chpmin de fer du Pacifique, à Fort Wil- 
liam ou dans la province de Manitoba.

En s’adressant au bureau de l’Ingénieur
T. ^ l’mhm m CUMBERLAND
sine, les spécifications et autres détails. OTTAWA.

Le soussigné recevra les soumissions jus- ____
qu’à JEUDI, le premier Jour de JUILLET 
prochain.

? F. I MICHAUD,EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTSSirr:::pour
ront

SÇ1’ Cornera, Rioh-4 Bureau, 161 rue Sparks, Ottawa.
Ottawa, 18 août 1879.

COIN DBS RUES DI
la.RELIEUR BT REGLEUR. eHall. MANN & CIE. T. RAJOTTE,

Syndic Offloiol
Pour le comté de Carleton et la ville 

(F Ottawa, Comptable et Collecteur. 
Bureau 64 rue Wellington, Ottawa 

Ottawa, 14 août 1879.

flnpjlXsS51êi

18.
Livres de comptes de tonte es

pece et de tonte dimension* 
cahiers pour les eeoles, 

etc., etc., etc.
Vieux livres et musique relies 

avec goût et a des 
PRIX TRES MODERES. 

Une visite est sollicitée.

Ottawa, 13 août 1879.

M. Richard a toujours un assortiment des 
plus variés et des plus complets qu’il offre 
aux prix les plus raisonnables.

Par ordre,.r F. BRAUN
Secrétairelan. Département des chemins de ) 

fer et canaux. v
Ottawa. 7 février, 1880. )

HOIR SOUDE Ottawa, 20 octobre 1879.DEMENAGEMENT.
Glace I Glace I.5^ ANNÉE

h^A'MSVT L’ALBUM DES FAMILLES
6. P. baKEé,^^ J: (Remplaçant, le Foyer Domestique,) r

REVUE LITTERAIRE HISTORIQUE ARTISTIQUE 
ET BMMjRAPHIOUE

Revue, spécialement destinée aux 
w . adillles, renferme 48 pages de matières 

—f-------------- :------------------------------ à lire, double colonne, comprenant des Ré-

Chmin de Fer ,IfiWal,
ARRANGEMENTS TrHrVEft! w ■ tmee a propager la bonne lecture au sein des 

familles datholiques, et elle est rédigée par

COMMENÇANT LE 1879. |
TL y a, tous lesJouçs,, des trains «p.ess, à par une ÿrie de travaux littéraires inédits et 

• A parcours total, pour les voyageurs, (les trôs van6s*
Dimanches exceptés), aux heuies suivantes : Un Morceau de Mnelqnechaque 
Partant de là Pointo-Lévis-.-fAi.». 8.15 AJI. Mol»

» « Rivière-du-Loup„ ... 1.40 PM. - Le prix de l’aboènement est de $2.00 par
Arrivant à Trois Pistoles.........2:41 “ année, payable invariablement d’avance, ou

“ Rimouski............. 14AS “ dans les trente jours qui suivent la demande
“ CampbelltonM..M , 9.1F “ d’abonnement.
“ Dalhousie................... 9.55 “ ! L’abonnement ne se fractionne pas: il
" Bathurst............. .........12.00 A-M- commence avec l’anuée. Sur iemande, on
“ Newcastle.................;.... 1.42 " expédie une des dernières livraisons de

, “ Moncton............. 5.00 l'Album des Familles, pour échantillon.
“ Saint-Jean..................... 9.25 “ Dans les villes, on peut s’abonner chez les
“ <•*. Sd|hRf»vlwi..i^.^. j.40 P.M. Agents spéciaux, ou par lettre adressée à~M. 

Les trains de Saint-Jçan à Halifax restent ‘’Administrateur de VAlbum des1. Familles, h 
à Moncton chaque dimanche. Ottawa.
et d? sSïuka'/HSs pemti,aieftamedi,Pr5 H11” moyen de fltlre de l’argent 

lent à Campbellton Je dimanche. ' * - 'L’adntinietratkm ie .'Album des FamiUes 
Pour renseignements relatifs aux prix de acqçrde une commission de 10 par cent aux 

illets, tarif du fret, heures de dé- personnes qui se chargent, dans les campa- 
, s’adresser au gnps^ de lui obtenir de nouveaux abonnés.

GAPTL McCUAIG -• Dabe ce cas, cea personnes n’auront à nous 
’ ’ n?,I Kr.npro ni t.w. adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi

_ _____ Rue Sparks, Ottawa, obtenu, par lettre enregistrée, avec les noms
D. POTTINGER, et adresses dès. dits abonnés, auxquels nous

8urintendAnt-en-chef. adresserons directement VAlbum des Familles,
chaque mois.

J’espère sans contredit posséder actu
ellement l’assortiment le plus élégant 
et le plus complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noyer noir, de 
tojis les patrons et de tous les prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar
chandises chez

F. DUHAMELF. X. MICHAUD,
29 wfc 35 R-u» PTTICB,

CHAUDIERES.

Prise au-dessus des Chaudières
désire informer ses nombreux amis et le put 
blic, en général, qu'il a transporté son étal au
«ÀBtiHÊ DU (QUARTIER RT, «toi “ B,»
ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes

SAISON ss 1880
Du 1er Mai au 1er OctobreOttawa 84 Not. MW 6 septembre 1879. MICJL C0A1LLIER allas NAV10Nlan.

ers
Alex. Mortimer. 10 Ibs., tous les jours, CINQ MOIS, $4 00 

10 » “ QUATRE “ 3 50
10 “
10 «
10 “

COIN DBS RUBS
3. CTS Wellington et Bridge, Hull TROIS

DEUX
3 (Kl
2 25

Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 
de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre,

IMPRIMERIE.

O. V. GLH.EHMD,
Directeur du département lithographique. 
Ordres exécutés avec promp 

manière la plus soignée.

Alex. MORTIMER.

194, 196 et 198 Rue SPARES.
Ottawa, 22 juillet 1879.

Brandies et cigares de pre 
table de première classe. Chev 
de toutes sortes à volonté.

Les personnes qui visitent Hull en 
ristes ou pour affaires, feront bien de 
cendre à cet hétel, où ell 
le confort désirable.

imier choix, et 
aux et voitures

DAMS LA MBILLBORB CONDITION. UN I 50
d. ERRATT Deux livraisons le samedi. Pour double 

quaniité, ajoutez cinquante pour cont aux 
prix ci-dessus.

Reconnaissant de l'encouragement libéral 
qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement.

Ottawa, 11 Nov., 1879.

ITE

tablU

dos
es trouveront tout

MaimIh de Heebies dn Priai»,

Tarif spécial pour des plus fortes 
commandes.lan

19 février 1880. Ceux qui ont souci de leur santé rero 
bien de remarquer la qualité de notre glace, 
et se rappeler que nous la prenons au- 
dessus des chutes de la Chaudière,.dans la 
baie qui^ fournit l’approvisionnement d’eau

Nous ne pei 
ndre de la glace ;

jolis et actifs dans l’accomplissement de 
eurs devoirs. On recevra avec reconnais-

lande préparée de première qualité sreNrr^0d,=^X.Uu"l,'"e
S* vendue à des prix modérés.

litude et de la

CHARCUTERIE
FRANÇAISE

È6E CELEBRES

Bicre et Porter
DE

DAWBS dk Ci©.
LAOH3NB.

de laFixotoarapliit uo • pas à nos employés de 
ils sont tenus d'étre ,SEULE MAISON A OTTAWA•J * lan

140 Rue Sparks, L’on trouvera toujours un assortiment de WMerveilleuse invention.
LITHOGMB PATENTÉ DE JACOB

(autrefbb JARVIS)

18 PHOTOGRAPHIES Miir $1
D0RI0N et DELORME

J. CHRISTEN et t ie.,
381 rue Wellington

1Breveté le 16 juillet 1879.
TEMPS, ARGBNT BT TRAVAIL DB SAUVÉ.

Au-dessus de 
a fois.

Al’ordtarire em ftuslllea

18é, RUE ~DV~JC AN AL f
Vis-à-vis le magasin de > gros de G. T. 

Bate A Cie.
JW Toutes les commandes reçoivent 

une attention immédiate.

Fournis Dindes désossées,Volailles rôties, Langues 
tressées et marinées, Saucisse de Boulogne 
-ard salé, etc., etc.

A. COURCELLE,
Carré du marché By, Nos. 14 et 16. 

Ottawa, 24 janvier 1880

ri Propriétaires Etablissement Caledonia10 impressions à la minute.
50 impressions à ii 

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont inutiles. Le procédé est si simple qu’un 
enfant peut le travailler.

Indispensable pour Syndics officiels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands 6t autres.

Ces appareils sont de la dimension des 
cartes postales, des billets, des lettres et pa
piers d’affaires, et coûtent respectivement 
12.50, $5, $7, et $9.

J. M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul, Montréal.
EN VENTE CHEZ

Ottawa, 3 déc., 187».
M

Wm II 0WK.- DEGRAISSAGE, NETTOYAGEpacage,

I
203, BUE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur. Vitrier, 
Tapissier, etc.

J. POCKLINGTOH.
Gérant.

FERRONNERIE Machine a battre les Tapis
Ottawa, 27 novembre 1879. POUR LA

Ferronnerie à bon marché
( Vis-à-vis le quai de la Reine.)

■ ‘■■Z'
Xi. A. Olivier. ~ . Habillements de messieurs teints clair ou 

foncé pourV BON THE DD JAPON 'Ottawa, le $0.janvier 1880a ■ Importateur et marchand de ALLEZ CHEZ

AUX INVENTEURS !
POUR RUIOtUll ! ' ---------

3<£cehts la livre 5 J. CoTirsoUe & Cie.,
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

tSf-ARGENT A PRuTER.-m
Ottawa, 23 juin 1879

1 Tapisseries^ de deoorS| jUcROUgal &

Cnzner,
UNE PIASTRE.Hopo et Oleïaini-■'S Gants, Nattes, Robes, etc., nettoyés.

UN BON TAILLEUR
Agents a Ottawa. 

Ottawa, 20 août 1879.
Peinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
Ottawa, 22 octobre, 1879.lan. la

GIBIER ET POISSON.Solliciteurs de Brevets d?Invention, 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois. 
Agences'et Correspondants aux Etats- 

Un», en Angleterre et en f'rance.

J. COÜBSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria. 

Vis-à-vis le bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

3m , B. P.—Boite 68.

Est attaché à l’établissement pour le 
pressage.

BUREAU 1-62, RUE WELLINGTON.

FRASER ET VIAU

lanCHEZ Enseigne de la GRANDE TARIERE, 
BUE SUSSEX.

.Ottawa, 2 février 1880.

pouç Napoléon Andette
DR. A. H0BILLARD.STROUD FRERES BARBIER COIFFEUR, /^VN trouvera toujours l’Am Moisb à son 

V/ Magasin, au Marché neuf du Quartier 
By, de môme que son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisionne- 

de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vend'comme fàT le passé 
à des prix tri» réduits.

MOÏSE LAPOINTE.

CHIRURGIEN, OCULISTE ET AURIOTB. No. 2661 BUE WELLINGTON,
VIS-A-VIS

L’Hotel ‘‘Royal Exchange."
. CIGARES, Tabac 
' J qualité constamm

L’OPINION PEBIIOUE Ottawa, 9 avril 1880.46, Rue Rideau , 
ET A ^MONTREAL

Attention spéciale donnée au traitement dee 
maladies des yeux et des oreilles. ment complet

P ■jl/f OSGROVE bt PEARSON, Avocats, No- 
1VX taires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au dessus du magasin 
de Gibson, confiseur.

.Argen* 4 prêter sur propriétés foncières.

| Bureau^de santé : En arrière de VH6lel-de- 

I - Heures dn Bureau de 9 à 4.

La collection complète de VOpinion Pu
blique, non reliée, est en vente à ce bureau.

Prix-, F
V r vs

et. Pipes de première 
ent en mains.

•A. On approvisionne"le commence 
Ottawa, 13 mai, i860,

%
Ottawa, 26 Déc. 1879. $30.00Ottawa, 26 Déc. 1879, 1 an

h

I FEUILLETON Popnlus.... La seconde fois, il pas
sa devant le corps de garde on 
l’on m’avait conduit.... Il me bé
nit, et je crachai sur sa robe.... 
Pais à Notre-Dame où 
lions piller le trésor, il surgit 
pour défendre le vieux chanoine... 
Enfin, dans la prison, pendant le 
trajet, il restait calme et son re
gard paraissait m’absoudre.... Je 
lui en voulais de se bravoure, de 
sa patience.... J’avais son titre de 
prêtre en horreur.... Ses vertus me 
le faisaient haïr ! Et c'était mon 
frère ! mon frère ! J’ai voulu me 
persuader que cela n’était pas, 
que Belleforge avait menti.... Mais 
à défaut de preuves, j’ai mes re
mords, ces remords que rien ne 

it endormir.... A

Le soir, je me glissai dans la mai
son du banquier.... Annette me 
reconnut, mais elle ne savait rien 
de ce qui estait passé.... L’abbé 
de Hautmonstier veillait près du 
cadavre de ton frère, et le pauvre 
fou, assis dans la salle basse, écou
tait sans l’entendre Cancrelat qui 
lui èéjpétait :

—Seconnais-moi, mon grand 
amis ! Je. suis ton enfant ! Je te 
dois la vie f Embrasse-moi comme 
autrefois.

Alors le vieillard, sentant autour 
de son cou deux mains pote
lées d’enfant, murmura :

—Conrad ! mon petit Conrad !
Il paraît qu’il 

plus d'autre nom.
—Quant à moi, Cancrelat me 

regarda avec plus d’étonnement 
que de tendresse ; sans doute il se 
souvenait trop de ses souffrances, 
et ce fut la servante qui le poussa 
dans mes bras.... Je l’embrassai
avec honte, avec tenrenr_ Je
nfosais plus.... On m’avait changé 
mon fils. Il ne répondait plus 
même à ce nom de Cancrelat que 
je lui donnais par habitude.... Et 
il me dit en me regardant profon
dément :

—Annette m’a conduit un jour 
à l’église, et un prêtre couvert 
d’une aube blanche et d’nne étole

d’or m'a donné xm nom d’enfant : 
Louis.... Je ne suis plus une vi
laine petite bête, nn Canot élut.... 
appelle-moi Louis, j’aime mieux
cela....

Il tremblait à mes côtés et sem
blait presque redouter mes cares
ses. J’ene la pudeur de mon 
abjection, et je rougis devant Cet 
ange.

J’allais 
me demanda :

—N’avez-vous pas d’antres vê
tements ?

—Non, lui dis-je.
Elle me conduisit dans sa 

chambre et me donna une robe 
à elle, un bonnet blanc et quel
ques pièces de monnaie.

—Je ne sois rien, dit-elle, je ne 
Veux rien «avoir ; allez, et que 
Dieu vous pardonne.

Je m’enfuis.... La miséricorde de 
cette fille m’humiliait., je ne revis 
pas mon enfant, mais en passant 
devant la porte dn salon, j'enten
dis la voix de monsieur Bellefoige 
qui répétait :

—Conrad ! mon petit Conrad !
Je te rejoignis au Père Lahais- 

se.... Nous ne permettions pas 
même aux morts de dormir en 
paix.... Ah ! quel jour ! quelle 
nuit ! quelle lutte de tirailleurs i 
travers les tombes ! que de sang

snr les marbres, de tas de cadavres 
livides semblant crier par leurs 
plaies béantes,...

—Oui, oui, fit le Grèvenr, ce 
fut horrible ! Et quand Si-Sol 
noue offrit sa cave, je me deman
dai si c’était bien la peine de se 
cacher.

Le Grèvenr frissonna en ajou
tant :

—Il faudra bien que notre heure 
vienne ! .

La Faraude se couvrit le visa
ge.

Le Grèvenr reprit d’une voix 
sombre :

—Il me revient parfois dans 
l’idée que noos serions moins 
malheureux au bagne....

—Oui, dit la Faraude, les com
plices, ça gêne.... Mais la mort, 
c’est dur....

—Dur ! Conrad souriait.... Con
rad ! Conrad ! ce visage, je le vois 
toujours ; ce nom, je l’entends sans 
cesse.... j’ai bean fermer lea yeux, 
ce prêtre, ce frère, ce martyr sur
git devant moi.... Ah ! chaque 
fois que je l’ai vu marque une 
étape dans ma vie !....La première' 
fois ce fat à Cham 
brave, il relevait 
semblait pas pins craindre la 
mort qu’un soldat.... Moi, je volais 
les cadavres avec la Tronche et

appuya sa main sur l'épaule de nuit sonnait quand il rentra dans 
son compagnon : la cave.

—Va chez le boulanger, dit- —D’où viens-tu i lui demanda
la Faraude.

—De l'endroit où était la bar
ricade....

—Qu’y allaia-tn faire ?
—Bevoir la place où je l’ai tué. 
A partir de cette soirée, la Fa

raude et le Grèvenr n'eurent plus 
une minute de re 

Chacun reproc
crimes ;*ce n’étaient plus deux 
amis de jeunesse, deux compa
gnons de mauvais jours, mais 
deux complices prêts à se vendre 
et à se déchirer.

L’idée de la mort n'abandon
nait plus le Grèvenr ; le souve
nir de son crime le harcelait sans 
relâche.

Il recommençait toutes les 
nuits son lngnbre pèlerinage, et 
nne fièvre terrible s’emparait de 
lui quand il trouvait an fond de 

bouge la Faraude, muette et 
faronchu qui l’attendait.

Il éprouvait des hallucinations 
terribles.

Des fantômes le hantaient.
Il criait sons l’étreinte d’invisi

bles vampires, et hurlant de dou
leur et d’épouvante il implorait le 
trépas à grands cris.

t -T
61

elle.
LA-—A

f.’ Sgi
Le Grèvenr secoua la tête et 

reprit son immobilité.
—Tu veux donc mourir de 

faim ? demanda la Faraude.

nous voulu»,
I»

Le Grèvenr se leva brusque
ment.

—Il faut en finir ! dit-il, nous 
ayons vécu comme des gueux, 
noos mourrons comme des chiens.. 
Ta parles de sortir, va vite, et 
rapporte du charbon, ce sera bien
tôt fait.

—Non ! non ! répondit la fem
me avec un mouvement d'effroi.... 
J’ai penr de la mort, vois-tn.... des 
gens comme nous ne doivent pas 
expirer comme Conrad.

—Ne sommes-nous pas condam
nés d’avance ?

—Si-Sol ne nous trahira pas.... 
On jour viendra où nous pour
rons sortir, et....

—Et le moins qui nous advien
dra sera de partir pour U Nouvel
le-Calédonie.

Malgré sa résolution de ne pas 
quitter la cave, le Grèvenr sortit.

Mais an lien de revenir à l’heu
re accoutumée, il resta absent 
longtemps, «i longtemps que mi-

m par • : U m
RAOUL, DE If AVERY sortir quand Annette DOS.

:hait à l’autremMi ses.le. MBS/m Ouste.)
Le Grèvenr ne répondit pas.
Ce silence accentua davantage 

la colère croissante de la mégère ; 
elle reprit :

—Mais n’importe, je ne suis 
pas descendue si bas que toi.-„ 
car ton père est devenu fou en te 
voyant commettre un fratricide.

—Fou ! fou ! répéta le Grèvenr.
—Je ne t’ai pas raconté encore 

ce qui se passa après le drame de 
la barricade.... J’offris mes secours, 
on les refusa.... Je m’enfuie à tra
vers les rues, ne sachant encore 
où te retrouver...., mais une idéë 
ne quittait pas mon cerveau. je 
pensais qu’on noos prendrait, 
qn’on nous fusillerait comme 
nous avions fait des autres, et 
avant de mourir je voulais revoir 
mon enfant.... celui que ton père 
avait une nuit retiré de la Seine..
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ne lui donne
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UBS partir de 

ce moment, j’ai eu pour moi du 
dégoût et die l’horreur.... Les au
tres se sont battus et ont fait le 
coup de fen pour la Commune, 
pour de l’argent, pour des grades ! 
pour tout ce qui est mauvais, 
mais en somme leur balle a frap
pé des inconnus.... la mienne a 
fracassé la tête de mon frère....

saurai

i

. m». ifi

i .

ri cl
lie.,

Le misérable ne pleurait pas, 
le* bieasés et ne ma*8 ** étouffait des cris sourds.

La Faraude gardait un momef 
silence.

Quand vint la nuit, la femme

in,
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ÉLECTIONS EN PERSPECTIVE
La rumeur générale veut que M. 

Robinson, député de Toronto-Est,soit 
nommé lieutenant-gouverneur d'On
tario, en remplacement de l’honorable 
M. Donald A. Macdonald,dont le terme 
d’office est çxpiré. Nous avouons 
que cette rumeur a l’àir d’être bien 
fondé, quoique nous ne parlons aucu
nement de source autorisée. Dans 
ce cas, 1er libéraux doivent s’en ré 
jouir, car ils auront prochainement 
l’occasion de mesurer leurs forces 
contre celles du parti conservateur.

Plusieurs journaux annoncent 
aussi que M. Ryan, député de Mar
quette, sera fait inspecteur des bu
reaux de poste de Manitoba, et que 

> l’honorable M. O’Connor acceptera 
une place de juge. Supposons ces 
rumeurs exactes, ce serait autant de 
batailles à livrer dans les comtés de 
Marquette et de Russell par les deux 
partis qui se disputent la faveur po 
pulaire.

Grande doit être la joie des feuilles 
libérales, si elles sont sincères, car il 
y a longtemps qu’elles prétendent 
qu’à la première chance, une puis
sante réaction se manifester^ en fa
veur du parti libéral. Le free Press 
de cette ville, qui était l’un des plus 
ardente à accuser sir John Macdo
nald de refuser systématiquement de 
donner aux électeurs l’occasion de 
manifester leur désapprobation de sa 
politique, désespère cependant de 
pouvoir battre le candidat conserva
teur dans Marquette. Il n’est pas trop 
sûr non plus de l’issue d’une lutte 
dans Toronto-Est et Russell ! Que 
valent donc toutes ces fanfaronnades 

. de la veille ?
Nous avouons que le Free Press a 

les meilleures raisons pour redouter 
l’issue d’une campagne électorale 
dans ces différents comtés, où 
la division dans nos rangs pourrait 
seule compromettra nos chances de 
succès.
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■ LES CANADIENS DE PRESCOTT
Nous suivons avec le plus vif inté

rêt le.mouvement national qui s’opè
re dans le comté de Prescott. Il y a 
déjà assez longtemps que nos compa
triotes ont commencé à s’établir dans 
cette division, mais c’fest depuis tren- 

-te ans surtout que leur force d’ex
pansion s’y est manifestée d’une fa
çon sensible. Une fois que notre race 
a pris racine quelque part, il n’est 
pas facile de s’opposer à son. dévelop 
pement, et nous ne saurions en avoir 
une meilleure preuve que par ce qui 
s’est fait à l’extrémité orientale d’On
tario. .

Nous avons pris la peine de con
sulter les trois derniers recensements 
et nous en avons tiré des chiffres 
d’une signification qui n’est pas dou
teuse. C’est avec plaisir que nous les 
mettons sous les yeux du lecteur, car 
ils sont à la fois un encouragement 
pour la minorité française d’Ontario 
et une réponse partielle à ceux qui, 
dans le but secret de discréditer notre 
système politique actuel, prétendent 
hautement que l’influence française 
baisse partout dans la confédération :

Pop- de Prescott. Pop. française. 
.10,487 3,438
,15,492 6,558
17,647 9,623

Le tiers en 1851, moins de la moi
tié en 1861, la majorité en 1871 : 
voûà le magnifique résultat auquel 
notre race est arrivée dans le court 
espace de vingt ans. Après cela peu 
nous importent les notes lugubres de 
quelques oiseaux de malheur 1 

Une fois la majorité, les Canadiens 
de Prescott ont cru qu’il devaient 
faire sentir l’influence à laquelle 
donne droit le nombre, sous notre 
système de gouvernement, et ils^ont 
réussi à élire, aux dernières élections 
fédérales, M. Félix Routhier. Comme 
il y avait trois candidats sur les rangs

.
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la lutte a été très éhaude, at M. Rou
thier n’a réussi à l’emporter que par| 

une majorité de quelques voix. Ce 
premier triomphe, nous en sommes 
convaincu, assure l’élection d’un 
-•—dien d’ici à longtemps dans ce 

lé, à moins qu'une trop grande 
vision n’éclate dans nos range. 
Pour conserver la position acquise, 
s Canadiens de Prescott ont com

S 7''V -r
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dispensable. Aussi, les premiers " —
viennent-ils de constituer une société Québec, 15 juin
Saint-Jean-Baptiste sur la base d’une L’Orateur prend son siège à trois 
association de comté ayant des rami- heures, 
fications dans chaque paroisse. C’est M. Nelson présente une pétition du
M Rnnthier leur dénuté oui a concu 00,18611 de Ia chambre de commerce M. Routhier, leur député, qui a conçu de Montréal> contre le bill constituant
ce plan et 1 a mis à exécution, et on ja compagnie du tunnel du Saint- 
lui a décerné un compliment mérité Laurent, 
en l’élisant président général. Nous 
avons déjà dit que la nouvelle société 
célèbre pour la première fois, la fête 
Saint-Jean-Baptiste, à l’Orignal, lundi 
prochain, dans le but de pouvoir 
prendre part ensuite à la grande réu
nion nationale à Québec.

C’est la première société ainsi cons 
tituée, et il est à désirer que tous les 
autres comtés qui sont entièrement 
ou partiellement canadiens adoptent 
cette idée qui doublera leurs forces. Etat général des recettes et dépenses 
Avec une pareille organisation répan ne la province de Québec : 
due par tout le pays, depuis llle du recettes. .
Prince-Edouard jusqu’à Vancouver, 
nous pourrons frapper un grand 
coup chaque fois qu’il s’agira d’une 
œuvre nationale à favoriser "ou de

IT-QUATRE JUIN* LE1 pBOTJ
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(D« Métis du 10 juin)

—Les entrepreneurs de la section B 
ont élevé les gages de leurs ouvriers 
à $1.75.

Le nombre d’écrivains qui ont col
laboré au journal le Vingt-quatre Juin 
dépasse quara

Nous avons déjà soumis les noms 
de quelques collaborateurs. Nous 
complétons aujourd’hui la liste :

Mgr l’archevêque de Québec, Mgr 
J. Langevin, de Rimouski; Mgr Du
hamel, d’Ottawa ; MM. J. & Taché, J. 
A. Bélanger, L u. David, L. H. Fré
chette, Eustache Prudhomme, Rémi 
Tremblay, du Courrier de Montréal : 
l’honorable juge Routhier, MM. Paul 
de Gazes, Oscar Dnun, Joseph Mar- 
mette, L G. Desjardins, du Canadien, 
Napoléon I^gendre, Th. Ghapais, de 
Québec ; Eug. Renault, de Saint 
Thomas, Montmagny ; Ferdinand 
Gagnon, de Worcester, E. U.; James 
Donnelly, rédacteur du franco-Cana 
dien ; Nazaire LeVasseur, de VEvéne
ment, etc.

Le Ving-qufltre1 Juin est le seul jour
nal de ce genre qui ait été encore 
publié dans le pays.

C’est une œuvre nationale, un 
monument littéraire que tous les 
vrais patriotes comme les amis des 
lettres tiendront à conserver.

Ce journal—à un seul numéro— 
également le plus beau et le plus 

durable des souvenirs que nos com 
patriotes des Etats Unis pourraient 
emporter de la Patrie. MÊm

“ Aide-toiuk ciel l'aidera."
Si un homme s'expose à l’orage sans autre 

protection que sa foi en la providence, il sera 
certainement mouillé.

nie.

Pourquoi courir- le risque de contracter 
une maladie mortelle, lorsqu’on peut se 
mettre à l’abri d’accidents avec un bon 
caoutchouc ?

Certainement non. et je profite de cette 
occasion pour faire remarquer que mes 
caoutchoucs Gossamer, pour hommes et pour 
dames, sont très convenables pour ce* te

Us sont à l’abri de l’humidité et d'un 
transfert facile.

—Marcus Smith, I. Ç., est parti 
pour aller localiser le deuxième cent 
milles à l’ouest de Winnipeg. ...

—Le juge enpfcef Wood est ma
lade et doit Jbus peu prendre un 
congé. La nomination du troisième 
juge doit avoir lieu aujourd’hui, dit

Les bills suivants sont présentés : 
M. Robertson—Bill pour constituer 

Oxford Chemical Company.”
M. Wurtele—Bill pour incorporer 

le “ Montreal Investment Trust.
A 3.20, les ministres et grand nom

bre de députés étant sortis pour assis
ter aux funérailles de M. Price, ex
député, la chambre s’ajourne fautelle 
quorum.

Paniers de Marchéla “
BTon

—Au Portage du Rat, le bœuf se 
vend 15 cts. la livre, les œufs 50 cts. 
la douaainè. Une charge de 150 
minots de patates a été vendue der 
nièrement au prix de $1 50 par mi not.

—Messire Charrier, curé d’office de 
Saint-Boniface, et Messire Charbon- 
ueau, curé de Saint Joseph, partent 
demain pour le (Canada où ils espè
rent séjourner pe 
Bon voyage et ne

—Le contrat pour la construction 
du nouveau couvent des RR SS. de 
Jésus-Marie, à Winnipeg, a été signé 
hier par MM. Désy et Morache. Ce 
bâtiment est considérable, 60x 40, et 
devra employer de nombreux ou
vriers.

—Deux barges chargées de houille 
de la rivière Souris sont arrivées hier. 
Elles sont parties du point de charge
ment depuis 43 jours. La rivière 
Souris a 20 pieds d’eau en ce mo
ment. On sait que cette mine de 
houille a été ouverte cet hiver par 
M. Sutherland, qui a dépensé $15,000 
dans cet essai, qui, s’il réussit, aura 
pour effet de diminuer le prix du 
bois sur le marché de Winnipeg.

PANIERS DE COLLATION
JB» grande Variété

80Messieurs.
$3 50

4 50.

R. J. DEVLIN CHEZ

HDéménagé a» No. 87, me Sparks, 
porte voisine du magasin de papeterie 
de Durie. C.S.Shaw&€ieRECETTES ET DÉPENSES N

■IMPORTATEURS

63, rue Sparks
ndant six semaines, 

eureux retour !
8TOUS LES JOURS

Subvention fédérale et in
térêts................................... $1,014,712

254,554
158,729
15,072

N. B.—N’achetez pas avant d’avoir vu nos 
prix.Département des terres de

la Couronne....................
Timbres judiciaires..........
Timbres d’enregistrement 
Fonds d’honoraires judi

ciaires, non compris les
timbres...............................

Edifices et fonds du jury, 
non compris les timbres. 

Licences, taxes, etc., per
ceptions du revenu de
l’intérieur .......................

Licences de mariage..........
Revenus de l’adminiètr*

tion de la justice..............
Palais de Justice de Mont

réal, non compris les
timbres.......... ....................

Prêt aux incendiés de Qué-

3
est ■

N
faire respecter nos droits dans la 
Confédération. L’organisation est un 
des plus puissants leviers de notre 
époque : sachons en tirer tout le parti 
possible.

fra
:de

lard 
L’av 
à tri 
ét a 
Ion ; 
ce
échz

tEo. Rouileard, 
Secrétaire du 

comité de la Presse.
N. B.—M. Eug. Gervais, du dépar

tement des Travaux Publics, est 
l’agent du Vingt-Quatre Juin.

8,287

9,200 MARCflASDISESECHOS OU JOUR 131,917
• " S38des

5,202
Porcelaine, Faience, Poterie 

et Lampes,

Les meilleures elles plus économiques

La propriété foncière à Montréal 
est estimée en 1879 à une valeur de 
$66,160,613. La dépréciation consi
dérable des terrains a amené une di
minution énorme dans la valeur ; car 
en 1878, la valeur totale des biens- 
fonds était de $72,242,505, ou une 
diminution en 1879 de $6,081,892.

Nouvelles et de Goût sont 
à re< 
som

4,661 BIBLIOGRAPHIE
A travers l’Australie, roman géo

graphique par Louis Boussenard, 
ï vol in 8o, 250 pgges, 50 centius. 

Pierre Grichou et son ami eau- Montréal : J.-Bte. Rolland et fils, 
saient ensemble, tandis que sa femme Miteurs.
écoutait sans rien dire, tout en tra- L’ouvrage de M. Boussenard a le 
vaillant à garnir de rubans coloriés, mérite d’être littéraire en même 
de plumes et de plumages, un cha- temps que scientifique, c’est à dire 
peau des plus mignons et des plus à qu’il joint l’utile à l’agréable. Les 
la mode. Cette coiffure artistique, messieurs Rolland ont compris de 
dont un pau devait retomber sur suite combien un livre semblable se- 
l’oreillè, et l’autre, se relever fier et rait aimé des amis de la lecture, et 
provocateur, était destinée à Corinne, en ont fait imprimer une édition ca 
la jeune fille de la maison, la jeune nadienne qu’ils offrent au prix 
Corinne qui commençait à faire la dique de 50 centins. 
grande. Il serait trop long de donner une

—Pierre,dit l’ami,toi qui ne sais pas idée complète de ce livre ; nous nous 
lire, tu as maintenant des enfants plus contenterons de dire que M. Bousse- 
fortunés. Tu les as retirés de l’école, nard, qui est un fier chasseur et un 
c’est bien ; ils sont assez vieux pour voyageur de profession, quitte Paris 
faire autre chose, et jp ne doute pas avec un serviteur, ou pour mieux 
qu’ils n’aient beaucoup appris. Mais dire un compagnon de voyage, et 
ils finiront par oublier bientôt ce s’en va en Australie dans le but de

se livrer tout entier à la chasse. 
Arrivé en ce pays, il se -joint à une 
caravane qui se met à la recherche 
d’un trésor, et pendant le trajet il 
prend des notes sur ce qui se passe 
autour de lui.

Nos voyageurs sont attaqués par 
des noirs et quelques-ùns d’entre 
eux, parmi lesquels m trouvent des 
jeunes filles, sont enlevés. Il s’en 
suit, tout naturellement, des recher 
ches, qui sont faites avec la plus 
grande subtilité et couronnées de 
succès. N’oublions pas de dire, avant 
de terminer, que parmi les personna
ges du roman de M. Boussenard se 
trouve un Canadien qui joue un 
grand rôle.
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147Police provinciale...............
Revenus du service d’en

registrement..................... t
Amendes et pénalités [re- *

venus de la justice]........
Amendes et pénalités sur

les licences.........
Législation.............................
Gazette Officielle de Qué

bec........................................
Travaux publics, édifices,

revenus, loyers, etc.......
Revenu des internes de

l’asile de Beauport..........
Revenu casuel....... .............
Intérêt......................................
Remboursement.................
Le gouvernement fédéral, 

acc. sur la subvention... 500,000
19=1 nnn Wavec tant de peine ils ont appris

Rev“guUdufo«d”Pce0o8o.i: ^ lructifs’ et <*>*>“ à »" *>n

dé ; emprunt temporaire 
de la Banque des Town
ships de l’Est.....................

Revenu du fonds consoli
dé ; propriété de l’asile

’ de Beauport...... ..........
Fond^de retraite, payé par 

officiers, employés, mes
sagers, etc.....

Fonds consolidé 
mins de fer, recettes de 
la vente des bâtisses sur 
le terrain du dépôt à
Saint Jérôme....................

Revenu du chemin de fer 
Q. M. O. et O., depuis le 
1er juillet 1879 au 31 
mai 1880..........................

R’DOHERTY et Cie., CHEZ817

795 CHATFIELDLe Franco-Canadien apnonce que 
l’honorable M. Marchahd vient d’être 
décoré comme officier de l’Instruc
tion publique en France, puis ajoute 
de la façon la plus sérieuse : “ Il fait 
bon de voir ainsi nos hommes de ca
pacité réelle attacher à leur bouton
nière ces emblèmes de supériorité 
intellectuelle dont les hommes distin
gués de la vieille France sont si fiers 
d’orner leur poitrine.”

Nous voyons par le Monetary Ttmes 
que nos voisins les Américains pren
nent tous les moyens pour nous en 
lever nos immigrants. A Saint Paul, 
Minnesota, un agent d’une compa
gnie de chemin de fer des Etats-Unid 
a un bureau spécial d’immigration 
sur lequel flotte le pavillon an 
glais.

Les immigrants sont adroitement 
amenés dans ce bureau où on leur 
fait voir les cartes géographiques 
du pays où on les dirige, des échantil 
Ions du sol, etc., etc. La personne 
qui fait parvenir ces détails au Mo 
netary Times se plaint que les agents 
d’immigration du gouvernement fé
déral sont loin d’avoir à leur dispo
sition toutes les cartes et autres choses 
indispensables à un agent.

110 RUE SPARKS
1,717
1,971 En face de MM. Baies et Cie., .épiciers. n. RUE RIDEAU.

Ni
Chemin de fer Q. *. 0. & 0 Hotel du Canada dent36,550

Stonmo-
COIN DES laqu4,251 Bues Albert et Alma, Hall, P.ft dirig
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S56 TENU par
269 Mme P. X. GROULX14,426

Fête de la St Jean-Baptiste Ci-devant d’Ottawa.
La buvette est fournie de vins, liqueurs 

et cigares de choix.

260

Des billets de retour,—prix, $5—se
ront vendus à toutes les stations de cette 
ligne pour Québec, les 21, 22 et 23 courant, 
bons^ pour jusqu’au 30 courant inclusive- Nouveaux Arrivages

AU MAGASIN DE

C. GAGNÉ ET Cie..

Mi
d’h u

NéL. A. SENEGAL, 
Surintendant général.journal.

—Mon ami, répond Pierre, les 
livres coûtent cher, et il parait que 
quand on les a lus une fois, c’est fini. 
Pour ce qui est du journal, ma foi... 
on peut vivre sans cela... l’argent 
est rare.

—Ecoute, Pierre, l’argent n’est pas 
il faut en convenir ; mais 

combien ne dépense-t-on pas pour 
des riens, des fanfreluches qui ne 
servent qu’à inspirer de la vanité à 
nos enfants 1 Pierre, fais comme moi, 
économise de ce côté là, et au moyen 
d’épargnes procure à ton fils, a ta 

bon jour-

demi
poise
fumé

Montréal, 15 Juin, 1880
250,000
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vertRalais pour Tapis ! VOYEZ NOS PRIX :

HABILLEMENTS à ordre pour....... ..$ 9 00
HABILLEMENTS à ordre pour 
HABILLEMENTS à ordre pour 
HABILLEMENTS à ordre pour

12,500
9 50

Nous venons de mettre en vente un nou- ... 10 50 
... Il 00 
... 12 50 
... 13 50
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dames ; elles 
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ons cette invention aux 
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utres balais pour tapis.60
3A VOTRE CHOIX.

jeune fille, des livres et un 
nal. H. Meadows et CfteÇÀ ET LÀ COU PB PARFAITE OU PAS DE VENTE!—Et ensuite.......

—Et ensuite ils liront, deviendront 
plus sérieux, plus réfléchis, s’instrui
ront chaque jour, au lieu de rester 
ignorants.

—Ma foi, mon Pierre, tu as raison. 
Femme, je voudrais m’abonner à un 
journal ; ça ne coûte pas bien cher ; 
qu’en dis-tu ?...... . ,

La femme, une des commères du 
lieu,- ne tenait pas b.-aucoup au jour
nal. La petite conversation qui ve- 
riait d’avoir lieu l’avait rendue pres
que furieuse. D’un regard elle 
décontenança son pauvre mari :

—Je vois que tu deviens fou ! dit- 
elle ; qu’avons-nous besoin de livres 
et de journal ? On n’y lit que des 
mensonges. A peine pouvons nous 
habiller nos entants d’une manière 
convenable, et notre petite Catherine 
va avoir un chapeau encore trop 
tristement garni. Avant de recevoir 
une gazette, il faut que Corinne soit 
la fille la mieux vêtue de toute la 
paroisse, entends-tu !

, Pierre ne dit plus rien et pencha 
là tôle. Quant à l’ami, il s’en alla- et 
ne revint plus.

—Très bien

342,593 Dépôt de Poêles de la ‘‘Capitale,”

625—Rue Sussex —626
—Voici les noms des infortunés 

ides de
Un

N’oubliez pas de venir nous voir 

Avant d’acheter ailleurs !
qui se sont fioyés dans les rap 
Lachine : Ignace Pertnius,Alexander 
Philips et Joachim David.

WTotal. $3,841,831 qu’il
SilDÉPENSES.On écrit de London, Essex, au 

Nouveau-Msnde :
“ Une nouvelle église vient d’être 

consacrée au culte divin dans le 
comté d’Essex, diocèse de London. 
Nous la devons principalement aux 
soins du R. P.. Grand, jeune prêtre 
aussi zélé que modeste. Mgr s’était 
réservé le plaisir, comme il en a 
seul le privilège, d’en faire la béné
diction solennelle, mais une indispo
sition subite est venue nous priver 
de sa présence. Le délégué de 8a 
Grandeur, M. le doyen de Windsor, 
l’a remplacé. Cfétait un dimanche. 
Une foule nombreuse, accouiue 
même des paroisses voisines, remplis
sait l’église. Outre le rév. doyen, 
curé de Windsor, étaient présents : 
MM. les abbés Marseille, curé de 
Saint Joseph ; Ouellet, curé de Maid
stone ; les RR. PP. Basilieu, Grand, 
Aboulin, ainsi que le R. P. Fergus- 
son, qui, avec son éloquence ordinai
re, a donné un excellent discours en 
anglais àf l’office du soir.. A la grand’ 
messe, le sermon en français a été 
donné par le Rév. M. Wagener.

C’est une charmante petite église, 
un vrai bijou au cœur de la forêt, un 
oasis au milieu -du désert, un lis 
parmi les fleurs sauvages des bois, et 
tout naturellement les paroles du 
Prophète viennent à l’esprit : Florebit 
solitudo lœtabunda ; et le rapproche 
ment de ce sanctuaire d’une station 
de chbmin de fer, qui pénètre, lui 
aussi, la forêt pour *ne s’y arrêter 
qU’un instant, nous'a suggéré un 
autre rapprochement, celui de l’Egli
se et de la civilisation, comme une 
mère et sa fille.

Le temple qui fait le sujet de ces 
quelques lignes a été dédié au culte 
divin sous le vocable de saint Clément, 
pape et martyr ; c’est aussi le nom de 
la nouvelle paroisse.

les x 
l’agri 
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sur li 
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Trois

Législation..........................
Gouvernement civil..........
Administration de lajus-

$166,199
149,842

338,375
13,215
46,352

4,179
324,310

GRANDE CHANCE .-On mande de Sainte-Catherine 
qu’un jeune homme marié, Thomas.. ,
Westall,1 s’est logé une balle dans la Terrain à vendre à très-bon 
poitrine. On croit que la blessure marché
sera fatale. ------

N’oubliez pas nos chemises blanches poi) 
centins, ni nos chemises blanches avec col
lets pour $1.00.

Venez acheter un de nos chapeaux de 
Leghorn pour 50c. et 60c.

ur 75

tice
Police......................................
Ecoles de réforme............
Inspection des bureaux

publics................................
Instruction publique..........
Fonds spécial d’éducation 

supérieure catholique 
romaine, école des arts
et des sciences.................

Institutions littéraires et
scientifiques....................

Ecole de navigation, Qué-

•Aits et manufactures.........
Agriculture............ ...............
Immigration et

ment................
Colonisation.......
Travaux et édifices publics.
Dons de charité...................
Divers....................
Contribution du gouver

nement....,................ .......
Fonds des municipalités

(Chap. 110}....................... ..
Remboursemen t d’em

prunt temporaire à 
Robert Cassils et Cie, 
fonds du revenu conso-

%
M. P. X. Boileau, de Buckingham, offre 

en vente des terres de différentes grandeurs, 
(50, 100, 200 âcres et au-dessus) situées dans 
les cantons ou townships de Buckingham, 
Templeton, Portland, Lochaber, Derry, etc., 
dans le comté d’Outaouais. Plusieurs de 
ces terres sont magnifiques et possèdent une 
grande fertilité; elles sont toutes plus ou 
moius défrichées en partie, avec maisons et

n—Un jeune enfant de neuf ans, 
nommé Léssard, s’est fait couper une 

rès de la cuisse, sous les
Chemin de fer Q. M. 0. et 0

jambe près de la cuisse, sous 
roues a’un char à Iberville. On ne 
croit pas qu’il survive à cet accident.

—Les journaux de Montréal annon 
cent la mort de Mme Emma-Mathilde 
Tiffin, épouse de M. C. O. Perrault, 
vice-consul de France. Mme Perrault 
a succombé aux suites d’une pleuré
sie, après quelques jours de maladie

ulement.

.
L**

5,000

83,000

Pa
autres bâtisses y érigées. de Fi 

du cc 
à la s

AVISLes prix varient à partir de $100 
Aussi, à vendre, une TANNERIE, dans 

une des bonnes paroisses canadiennes de la 
vallée d’Outaouais.

I

916 méA partir de MARDI, le 8 JUIN courant, 
le train de Bull à Aylmer partira de Hull à .

de 10 hrs. a.m., et le 
partira d’Aylmer à

ï10,000
65,236

tarise 9 hrs. a.m. au 
train d’Aylmer à Hull 
8.30 p.m. au lieu de 900 "p.m.

Los autres trains cou 
aux heures ordinaires.

lieu tiou 
cinet 
est ei 
g le te 
engai 
limin

S’adresser à
—Le Courrier du Canada dit que le 

comité choisi par le conseil de ville 
de Québec pour trouver les moyens 
de combler*le déficit dans les finan
ces municipales, 
bérations. Il proposera au conseil, 
assure t-on, dMimposer de nouvelles 
taxes personnelles. Notre confrère 
donne les chiffres suivants, sans en 
garantir l’authenticité. Seront an
nuellement taxés :
Les marchands en gros............

“ en détail..........
Les médecins ............................
Les avocats..................................
Les notaires................................ .
Les salaires des employés au- 

dessus de $400 résidant
en ville..................................

Les salaires des employés au- 
dessus de $400 résidant 
en dehors...:...

Les banques ..........
Les assurances.......
Les caissiers de banques.......
Les courtiers, changeurs.......

Rien que cela !

trie- P. X. BOILEAU,
Buckingham, P. Q., 

Ou au bureau de ce journal.

tinuent de voyager9,476
29,000

188,964
268,596

12,411

L. A. SENEGAL, 
Surintendant-général.Ottawa, 15 Juin 1880.a terminé ses déli- lan

«yj, Mme Latulipe, l’essen
tiel pour vous est garnir de den
telles la tête.de votre fille. Vous avez 
parfaitement raison, puisque vous ne 
pouvez lui céder ni esprit ni cervelle.

Toi, bon Pierre, qui n’écoutes pas 
ta femme quand tu veux te griser et 
faire de faux marchés, continue à te 
laisser mener par le bout du nez 
lorsqu’elle te détournera de quelque 
bonne action.

Tous deux, en agissant de la sorte, 
vous aurez des enfants dignes de 
vous.

4 juin 1880. Ix>tif.
comn
clarêChemin de fer (|. 1.0. et 01,945
rait
collet 
nir P 
gieus

206,840

$100 ETABLI ER 1854

THOS. PATTERSON
Fournisseur de Son Excellence le Gouver

neur-Général.

EPICIER DE FAMILLES
et marchand dé vin, marchandises de choix 

au plus bas prix du comptant..

No. 59. RUE RIDEAU
Ottawa, 11 juin, 1880.

U10 colon
rendi
gnati

2511 CHANGEMENT D’HEURE 
A partir de LUNDI, 8 Mai 1880

Les trains partiront aux heures suivantes :
Train de Train 
la malle. Express* 

D’Hochelaga pour Hull— 8.30 a.m, 5.15 pjn.
Arrivant à Hull................. 12.40 p.m, 9.25 p.m.
De Hull pour Hochelaga.. 8.20 a.m, 5.05 p.m. 
Arrivant à Hochelaga.... 12.30 p.m, 9.15 p.m.

Titi»

lidé 500,000
5,756

501,490
15Montantde retraites payées 

Payé aux chemins de fer.. 
Salaires et dépenses du 

trafic sur le chemin de
fer du Nord.......................

Plus, mandats non encore 
payés le 30 juin 1879.... 

A déduire les mandats non 
endore payés le 31 mai 
1880.....................................

10 Un
de gi 
par h 
règle 
porta 
néces 
de co 
rinai: 
dôcla 
les tr 
neuf 
leur i 
les ai 
décoi

1 p. 100PHILIMINB LaROSE.363,987

.31,260 ...3 p. 100 
...2,500—John Tye, qui exerce les dange

reuses fonctions d'informer, a été 
attaqué, avant-hier soir, par une 
bande de jeunes gens qui lui ont fait 
passer un fort mauvais quart d’heure.
Il est sorti de leurs mains roué de 
ctfups et la figure ensanglantée. Il 
connaît ses agresseurs et a rintenlibn —Nous apprenons avec plaisir que
de les traduire devant le magistrat de i le corps de musique du collège d'Ot- 
police. tawa a finalement décidé de se ren-

dre à Québec pour les fêtes du 24 
—La semaine dernière, M. James juin.

Clarke, qui demeure sur le chemin Nul doute que ce corps de musique, 
de Richmond, aperçut un rassemble- qui a déjà figuré$vec tant d’avantage 
ment dans une avenue conduisant à au grand concours de Montréal en 
sa propriété. S’étant approché, il vit 1878, et qui remporta le premier prix 
qu’il s agissait d’un tournoi de boxe, au concours d’Ottawa en 1879, ne 
et la victoire avait dû être bien dis laisse une impression des plus favo- 
puté jusque-là, car les combattants râbles dans la vieille cité de Cham- 
avalent la figure couverte d’ecchy plain.
moses. 11 eut assez d’ascendant sur Le Rév. P. Belland, directeur de 
les amateure de la noble distraction ce corps de musique, doit être félici- 
de la boxe pour les engager à se dis- té sur son esprit d’entreprise dans 
pereer. cette affaire.

f

de .nuit. *
D’Hochelaga pour Québec 3.00 p.m, 10.00 p.m; 
Arrivant à Québec........... 9.00 pjn, 6.30 a.m.

18,098 50
250Total. $3,841,831 De Québec pour Hoche

laga»..................-........10.40 a.m, 9.30 p.m.
Arrivant à Hochelaga.....  4.45 p.m, 6.30 a.m.
D’Hochelaga pour Saint- Mixte. Mixte.

Jérôme- ................ 5.30 p.m,------------ -
Arrivant à Saint Jérôme. 7.t5p.m,-------------
De Saint-Jérôme pour 

Hochelaga..
Arrivant àHoch

—Le Rév. P. Antoine, O.M.I., Pro
vincial, est en ville depuis quelques 
jours.

— Le Maniwaki—Tel qu’annoncé, 
le tirage des billets pour la rafle de 
ce magnifique canot s’est fait hier 
soir, au collège d’Ottawa. Le bon 
billet est échu à MWm H. Dollahan, 
de Vinton, province de Québec. Ce 
billet avait été vendu par Mlle Jane 
O’Connor, du même endroit. M. D<$- 
lahan aura le choix du canot ou de

lFourni-gear de Son Excellence le Loi
boul 
man 
le un 
rable 
gner 
tant < 
verai 
son c 
chair 
On: 

la va

MARQUIS DE LORNE

Joseph, Drolet
............... ................6.45 a m
elaga—-------------9.00 a m

(Trains locaux entre Hull et Aylmer.)
Les train* qôittent la Station de Mile-End 

Sept Minutes plus
Des magnifiques Chars Salons sont atta

chés à chaque train de passager et les Chars 
Dortoirs au train de nuit

Les Trains de ou pour Ottawa correspon
dent avec les trains de et pour Québec.

Pour billets et renseignements s'adresser 
à l'administration générale, 13 Place-d’Armes I

L A. SENEGAL, 
Surintendant général,

tardFABRICANT

d’Eaux Gazeuses,
—MM. McRae, Ahern et Cie font 

construire actuellement d’immense» $15. 
entrepôts dé charbon, près de la gare Le Rév. P. Provost remercie cor 
do chemin de fer du Saint-Laurent dialement toutes les personnes qui 
et de l’Ottawa. Ils sont reliés au che- ont contribué, sdue quelque forme 
min de fer par des rails. 1 que ce soit, au succès de celle rafle.

Ale et Bière de Gingembre, Cidre, 
Soda Water, Crème Nectar, et 

autres breuvages pour l’été.
Les meilleurs breuvages 

distillés de la ville.
Ottawa, 20 mai 1880.
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A TRAVERS OTTAWAv- VKLTTB des plus1880
Alain Khan, gouverneur de Ghuzni, 
a reçu une lettre autographe <r Abdur 
Rahman Khan lui demand 
secours • pour se concilier les parti 
sans de Yakoob Khan, Abdur noh 
man dit qu’il est prêt à combattre 
pour sa restauration.

Londres, 15—Les journaux de ce 
matin blâment beaucoup l’attaque 
inconvenante dirigée à la chambre 
des communes par O’Donnell, contre 
Challemel-Lacour, le nouvel ambas 
sade ur français à Londres.

-Du 1er janvier à samedi dernier, 
Ses droits perçus dans les marchés se 
sont élevés à $3,869.

—M. Aldéric Ouimet, M. P., était 
hier en ville et est reparti immédia
tement pour Montréal.

ant d^s
ATTEST! Pas de fonds de banqueroute ni de relDraps fle IM ie Mutait ■

MAIS UN K

Lbans Pompadour i mira nui spécule!—Il est probable que ^commission 
d<>8 écoles séparées aura prochaine- 
n^ent une nouvelle assemblée.

—Ne pas oublier que M. Auclair 
vient de recevoir un supejdto assorti
ment de vestes blanches-^u denier 
goût,

—Le corps de musique de l’infan
terie de la garde, sous la direction 
de son chef, M James Carter, se fera 
entendre ce soir sur la place Cartier.

—Les cultivateurs des environs 
disent que jusqu’à présent le-doriphé- 
ra ou mouche à patate a épargné 
leurs pommes de terre.

ET DE DRAPS FRANÇAIS,
’ché ■ë TWEEDS FRANÇAIS ET ECOSSAIS,à Robes Pompadouril D’m stock de wamn av prix de grosF Tweed» Canadiens» etonoir SOIE, BROCATELLE

Dàns tontes les Nonvelles Nwuioee

Kearns & Ryan
Non. 98 et 100 Rue Sparks

CANADA
On sollicite respectueusement la visite et le patronage du public.».3 Cette vente offre des avantages extraordinaires, dont le public fera 

bien de profiter.P. C. AUCLAIR,nldde Dmoanter-Kourtro et «ml «Me- 
Vol M palais de Justice A KoalrtaL

LA VENTE EST MAINTENANT OUVERTEOttawa, 10 février 1880. 133 Bue SparksToronto, 15—Ce matin Decoursier, 
le meurtrier de Lambton Mills,a ava
lé une dose de poison et est mort en 
quelques mirtutes. A sept heures du 
matin, le gardien de jour, Watson, 
nommé spécialement pour surveiller 
le prisonnier, vint relever le gardien 
Wales, qui avait fait le service de 
nuit En arrivant, il vit Decoursier 
étendu sur son Ut ; il paraissait dor 
mir profondément.

Vers huit heures il sauta brusque
ment de son lit et alla boire de l’eau 
dans un gobelet de métal qui se trou 
vait dans la chambre. Il se recoucha 
précipitamment et presqu’au-sitôt 
Watson entendit le prisonnier râler ; 
il s’approcha et vit qu’il avait déjà le 
visage entièrement décomposé. 
Comme il se trouvait enfermé dans 
la cellule avec son prisonnier, il 
frappa rudement à la porte et" appela 
des secours à grands cris. Le to urne- 
clef Bell, qui avait entendu le bruit, 

rocha 
avait

$
Die ■jDANSLIMITES DE BOIS DE GRANDE VALEUR college bourget

RIQATTD

La distribution des prix au Collège Bour
get, Rigaud, aura lieu LUNDI, 21 JUIN, 
vers 3 heures p. m.

Messieurs les membres du clergé, les 
parents des élèves et les amis de l’éducation 
sont respectueusement invités.

N.B.—Meneurs les anciens élèves sont 
spécialeméntmvitée.

L’édifice de l’Hôtel RussellA VÜ1NDH.B
é s sur la rivière du Lièvre et ses tribu

taires,la Menjanmagoos et Pis-.atoshins.

Permis No. 150, Branche die milieu.
44 milles.

do No. 151, Branche Nord-Est.
50 milles, 

do No. 152, Branche Nord-Est.
50 milles.

do No. 153, Branche Nord-Ouest.
50 milles.

154, Branche Nord-Ouest.
50 milles.

UK MILLES CARRÉS, plus ou mqins.

SERVICE TELEGRAPHIQUE Situé
ks —M.-Geo. Forde expose actuelle

ment dans la vitrine de son magasin, 
rue Rideau, un œuf monstre qui ne 
pèse pas moins de 5 onces..

—Les examens oraux de l’école 
normale commencent le 2L; les exa
mens écrits auront lieu les 28 et 29 
courant.

Et se continuera jusqu’à ce que toute la consignation soit épuisée.

IL FAUT OUB TOUT SOIT VENDU !
Vents de bonne heure et tintes la foule-tS

C. a. TJRQTJHART «ft Ci».,
22, Rue Sparks, Ottawa

-L’aeeMoUAn “Mer- 
Une Cueille empof-

New-York, 15—VAnchoria a été 
frappé par le Queen, à douze milles 
de Sandy Hook ; il faisait un brouil
lard épais au moment de la collision. 
L’avant du Queen a frappé VAnchoria 
à tribord, à la hauteur du faux pont, 
et a pratiqué une trouée dans le sa
lon ; trois dames qui s’y. trouvaient à 
ce moment ont miraculeusement 
échappé à la mon ; elles n’ont même 

' pas reçu la moindre blessure. Deux 
des compartiments* de VAnchoria se 
sont remplis d’eau, et comme il-était 
à redouter que ce navire ne vint 
sombrer, les passagers ont été trans
portés dans les chaloupes de 
tage à bord du Queen^ui n’avait reçu 
que des avaries sans importance. Le 
transport s’est effectué sans accident, 
mais les matelots de VAnchoria, 
effrayés du danger, se sont jetés dans 
les premières chaloupes de sauvetage, 
abandonnant les passagers à ,eux- 
mêmes. Le capitaine s’est conduit 
avec courage et.sang-froid ; il a été le 
dernier à abandonner le navire.

New-York, 15—M. Babcock, prési
dent de la ligne de Providence et 
Stonington, publie une lettre dans 
laquelle il déclare que les accusations 
dirigées par la presse contre la com 
pagnie sont entièrement fausses. Il 
dit que les chaloupes de sauvetage 
étaient en bon état et les ceintures de 
sauvetage en nombre suffisant; il 
espère <ye l’enquête rétablira les faits. 
Il ajoute qu’il est faux que deux •pas
sagers se soient brûlés la cervelle, au 
moment de l’accident 

Minneapolis, 15—11 a neigé aujour
d'hui.

New York, 15—Une famille entière, 
demeurant dans la 74e rue, s’est em
poisonnée en mangeant de l’esturgeon 
fumé, acheté dans une épicerie du 
voisinage. Le bureau de santé a ou 
vert une enquête.

J. CHARLBBOI8, P. 8. V. 
Ottawa, 14 juin. 1180.

do No.

UN NOUVEAU JOUET—M. Harry Clufi, capitaine de la 
batterie de campagne, est parti pour 
New York hier. Il a été accompagné 
à la gare par un détachement ae son 
régiment précédé du corps de musi
que.

-^•Le pique-nique des pompiers 
promet d’être un des plus beaux de la 
saison ; ils ont réuni déjà grand nom 

,... . . bre de souscriptions, et leur popula-
déjà cessé de vivre. ri té leur assure le plus grand encou

L’alarme fut immédiatement don- ragement. 
née et en un instant les gardes rem
plirent la chambre ; on envoya cher- —M. Thomas Dell, de Burrett’s
cher le médecin, et le sous geôlier Rapids, qui a disparu depuis quelque 
Ewan qui avait été averti ordonna Temps et qu’on croyait noyé, est révo
qué tout fût laissé dans le même état nu plein ae vie et de santé. Il avait 
et fit évacuer la cellule qu’il ferma à été brusquement appelé à Kingston 
clef lui-même. et était parti sans prévenir son as-

Le médecin ne fit que constater la sodé.
eTJrnè P- G. Auclair vie.fi de recevoir
condamné a succombe. Avant qui a ™ assortiment magnifique de vestes 
cellule ait été fermée, on a découvert ,bl.a,nc.l?es' ToU8 “"'É1 descendront 
dans le lit quelques grains d’une 4 Qoébec pour la fête &nnulean- 
poudre verdâtre et dans un sceau ®aPt,ste ne manqueront pas de sen 
une fiole de petite dimension. Il est Pleurer Elles sont réellement fort 
impossible, quant à présent, de se 6len confectionnées, 
rendre compte de quelle façon le pri
sonnier a pu se procurer du poison, 
car depuis plusieurs mois il était 
gardé à vue. Une enquête sérieuse 
s’est ouverte à trois heures cette 
après-midi. Decoursier était membre 
d’une loge orangiste.

Aylmer, Ont., 15—Un individu du 
nom de Johnston, demeurant dans le 
canton de Malahide, à 7 milles de 
cette localité, a tué son frère et s’est 
ensuite ôté la*vie. Le meurtrier et sa 
victime étaient frères de Johnston qui 
s’est suicidé dernièrement à l’asile 
de London ; on dit qu’il était atteint 
d’aliénation mentale.*

Montréal, 15—Un certain nombre 
de jeunes gens subissent leur examen 
au bureau de la brigade pour être 
admis au collège royal militaire de 
Kingston.

A l’enquête tenue sur le corps de 
Taylor trouvé a Varennes,le médecin 
de la famille a déclaré que depuis un 
certain temps le défunt ne possédait 
pas toute la plénitude de ses facultés 
mentales.

La nuit dernière, une somme de 
$300 a été volée dans le coffre-fort du 
protonotaire, au palais de justice. Le 
coffre-fort a dû être ouvert avec une 
fausse clef, car il a été refermé 
après le voL $300 qui se trouvaient 
dans un compartiment ont échappé 
aux recherches des voleurs.

La cause de M. Doutre contre le 
le paie- 
somme 
chiffre

de ses honoraires comme conseil 
dans l’affaire des pêchèries, a été 
portée hier devant un commissaire 
spécial. Les principaux avocats de 
Montréal ont déclaré que les récla
mations de M. Doutre n’étaient pas 
trop élevées.

Toronto, 15—L’enquête 
davre de Robert Decoursier a été 
ouverte, cet après-midi, par M. le 
coroner Wright. )

Le shérif Jarvis est le premier té
moin interrogé. Il déclare que le 
défunt était son prisonnier depuis le 
27 septembre dernier. Depuis sa 
condamnation à mort, il a donné les 
ordres sévères pour que personne 
n’approche de lui ; il n’a été fait 
exception qu’en faveur de deux mi
nistres protestants. 11 ne peut com
prendre comment une bouteille de 
poison a pu être remise au condamné.

Le gouverneur Green dit avoir vu 
le condamné pour la première fois à 
bept heures du matin ; il ne l’a pas 
dérangé. A ce moment le gardien 
Watson se trouvait dans la cellule.
Vers huit heures, il entendit du 
bruit dans le corridor ; il se précipita 
dans la cellule ; le prisonnier rendait 
alors le dernier soupir, eti 1 était mort 

rsqu’arriva le médecin qu’on avait 
fait demander. Les gardiens avaient 
ordre d’exercer la plus grande vigi
lance ; le prisonnier a reçu la visite* 
de quelques parents ; la dernière 
personne qui l’a vu est son frère, qui 
a passé quelques instants avec lui 
dans la journée de vendredi. 11 n’as
sistait pas à l’entrevue.

Le Dr Johnson a examiné la fiole 
trouvée dans la cellule du prison
nier ; il a lieu de croire qu’elle con
tenait de l’acide prussique."

Ottawa, 14 Juin 1880 ImAu moyen duquel on pei 
ser sur la rue Ventant le 
le plus faible.

■ÉApetit cri d’envie montrera au Climax 
couronne l’éflHUus ou moins grand de faiblesse ou de 
et ample^ force de sa constitution.

Un enfant peut s'amuser en lisant ce qui

ut facilement amu- 
plus jeune comme

Les limites ci-dessus décrites, étant laLes limites ci-dessus ae 
priété des héritiers de feu 
ont été 
définies en 
département des terres de la Couron 
Québec ; elles sont bien boisées 
ment pourvues de cours d’eau.

Certaines formalités requises par les lois de 
la province de Québec n’ayant pas été rem
plies à temps, la vente des limites ci-dessus 
est ajournée au 23 JUIN 1880.

'our plus ample information, s’adresser 
soussigné, ou à M. A.O. Audy,

J. M. CURRIER.

gaudIT
J. F. r n,récemment explorées et les bornes 

vertu d’instructions émanées du I Uliterie
610 RITE SUSSEXsuit:•t ouvrit la porte aussitôt et s’app 

® du lit de Decoursier, mais il Vente supplémentaire .
CETTE SEMAINE J 

Stilt et Cie. m 
uveiies indiennes Pompadour 
Nouvelles indiennes Polka 

Cambrics Ponpadour

Les soussignés ont l’honneur d’annonfcer qu’ils ont ouvert un ETABLIS
SEMENT pour la FABRICATION des EAUX GAZEUSES, comprenant :

Soda, Bière de Gingembre, Cidre Champagne, 
Crème de Nectar, et Eau de Seltz

M. Laframboise, dont l’expérience est bien connue, est un des proprié
taires de la fabrique et en surveille les travaux ; tous les breuvages 
tionnésplus haut seront donc fabriqués avec le plus grand soin.

Les commerçants et les familles seront servis aux prix les plus

est ajourn 
Pour Dli

Daly.

sauve-
173, rue

Nouveaux
Vente supplémentaire

CETTE SEMAINE 
Stilt et Cie

Nouvelles Percales, *se lavant 
Nouveaux brillants, se I 

Nouvelles toiles, se la
Vente supplémentaire

CETTE SEMAINE

1 JAS. BREWER, 
Bncanteur. 

Ottawa, 9 juin 1880.
i

réduits.
Laframboise et Thibault,

Successeurs de C, DONEY,
S10 rue Sussex

Stilt et Cie
Nouvelles mousseline organdin 

Nouvelles mousstline Polka 
Nouvelle mousseline française
Vente supplemental re

CETTE SEMAINE 
Stilt et Cie

Nouvelles étoffes glacées 
Nouvelles étoffes étamine 

Nouvelles dentelles étamine
Vente supplémentaire

CETTE SEMAINE 
Still et Cie

. Nouvelles broderies de 4c 
Nouvelles broderies de 6c 
Nouvelles broderies de 8c

Vente supplémentaire
CETTE SEMAINE 

•.Stitt et Cie
Nouveaux parasols Pompadour 

Nouveaux parasols en satin 
Nouveaux parasols en soie •

Vente supplementalre
CETTE SEMAINE 

Stilt et Cie
Articles de modes nouveaux et élégants 

Chapeaux de toilette 
Chapeaux de campagne 

de modes à bon marché

ida

OrWI.M .

y»/ A V <

\\—Il y aura un pique-nique à Gant- 
ley, le 22 Courant ; les bénéfices se
ront consacrés à venir en aide à 
l’église catholique de cette localité. 
Des discours seront prononcés par M. 
Alonzo Wright, M. P., M. l’échevin 
Starrs et d’autres orateurs.

ix
DEMENAGEqueufs

t&sM. PC. GUILLAUMEges I
Donne avis à ses nombreuses pratiques 

qu’il a transporté son

Fonda de Magasin
—AU—

No. 455 Hue Sussex
Où il véndra toujours ses 

avec pleine satisfacti 
l’acheteur.

Livres d'Histoire, de Prières,
ET D’ECOLE

VENDUS A TRÈS-BAS PRIX.

J. P. MURPHY,
PLOMBIER.

Poseur de tuvaui de vapeur 
et de gai,

POSEUB DE SONNETTES, etc
161, BUE BIDEAÜ.

—Noua croyons pouvoir informer 
le public que les billets de retour 
pour la Saint-Jean-Baptiste à Québec, 
par le chemin de fer du Nord,seront 
vendus à $5, et valables jusqi *

M. Ch Desjardins d 
toutes les informations désirables à 
son bureau de la rue Elgin.

—Un a trouvé, hier matin, le ca
davre d’une petÿe fille du nom de 
Fournier, fille de M Fournier, em 
ployé chez M. Booth, à la Chaudière, 
dans le canal alimentant le moulin 
de M. McKay. On l’a vue jouer dans 
cet endroit la veille au soir, et par un 
accident quelconque elle est tombée 
à l’eau.

lie..
u’au 30 
onnera vtcourant.

%’-i

Vdfy'* fs<9Nmarchandises 
on pour

. 10 ❖U liberté religieuse an Maroc I.’lmpo lu
tation du bétail étranger en Angleterre 
-les aUbiresde l’Afghanistan-Sir A. T. 
tialt-I.eeJournalier* anglais.

. 11
. 12

Articles. 13
Londres, 15—Herbert Reeves, fils 

de Sim Reeves, le célèbre ténor, a 
débuté au Saint-James Hall. Il a 
obtenu un succès immense ; sa voix 
est aussi belie que celle de son père.

Une dépêche de Buenos Ayres dit 
que la guerre est imminente.

Une dépêche de Montevideo dit 
qu’il y a déjà eu une escartnouche.

Sir Alexander # Galt annonce par 
les Allans que le département de 
l’agriculture est autorisé à faire des 
avances à un certain nombre de jour
naliers pour payer leur passage pour 
Québec et Manitoba à condition qu’ils 
signent une pièce par laquelle ils gouvernement pour obtenir 1 

gagent à rembourser ces avances ment de $10,000, balance de la 
sur les gages que leur paieront les de $18,000 qui formaient le 
entrepreneurs quand ils travailleront 
sur le chemin de fer du Pacifique.
Trois mille journaliers pourront 
trouver du travail pendant trois ans 
sur la ligne du Pacifique.

Paris, 15—Le premier ministre, M. 
de Freycinet, et M. Tirard, ministre 
du commerce, ônt assisté aujourd’hui 
à la séance du comité du sénat nom-

CHEZ

j-OV ûtf v
> * y y

s
'i 3 ST ITT ET Cie

88 et 88 Rue Sparks
ENTE!

COURUE POLICE 0

! fM. O’Qara, J.P,) m ■ La vitrine de votre voisinrs 1
16 juin.

Alfred Faucher et Jean Bergeron, 
deux, petits garçons, accusés ae vol 
d’oiseaux ; cause remise à huit jours.

Onésime Primeau, accusé d’avoir 
volé la somme de 76c. appartenant à 
Césaire Ethier ; cause remise à huit 
jours.

Wm Pillock, accusé d’avoir acheté 
des patates sur le marché avant 
l’heure prescrite par les règlements ; 
$2 d’amende et les frais.

Un nommé Scott, accusé d’avoir 
endommagé les meubles de Mme 
Burney, est condamné à une amende 
oe $20, $2 de frais à la cour et $1 de 
dommages à la plaiguante, ou, à dé 
faut, 2 mois de prison.

Joseph Tighe, accusé de langage 
insultant par son frère ; cause remise 
à lundi.

André Mitron, accusé d’avoir volé 
une voiture à John Gieeson ; cause 
déboutée.

TTvES SOUMISSIONS cachetées seront 
LJ reçues à ce bureau jusqu'à LUNDI, le 
21 du courant, à midi, pour la construction 
et l’achèvement d’un appareil de chauffage 
pour le bureau de poste, etc., de Brantford, 
Ont.

Les plans et devis peuvent être vus au 
bureau de John Henry, écr., architecte, à 
Brantford, et aussi au departement des Tra
vaux Publics, Ottawa, LUNDI, le 7 courant, 
et les jours suivants.

Les soumissions devront porter sur l’endos : 
“ Soumission poür Appareil de Chauffage, 
Brantford.”

Les signatures de deux personnes sol
vables voulant devenir cautions pour l'ac
complissement fidèle du contrat, devront ac
compagner la soumission.

Ce Département ne s’engage pas 
danl, à accepter la plus basse ni 
soumission.

ur 75
yec col-

AIGNOIHE8 en CUIVRE POLI, en 
FER GALVANISE, en ZINC, etc. 

CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de ’a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

Tout le monde doit aller voir la vitrine de M. BOYDBN et les belles marchandises qu 
y sont exposées, et au nombre desquelles on peut admirer des tables de jeu de fantaisie, 
des chaises de luxe, des étagères, des mobiliers de salon, et tout ce qu’on peut imaginer de 
plus élégant en fait de buffets de salle. Allez rue Sussex et examinez.

B I

JOSEPH HOYDEN,
Variety Hall ft Magasin de Meubles, 532 et 684, rue Sussex.et 0

J. P. MURPHY,I A. SWALWBLL,
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRESk 151, me R dean

2 septembre 1879.

EXCURSION DE PREMIÈRE CLAESB.Ifl DE CARRE OU MARCHE.
BASSE-VILLE.

156 RUE SPARKS,
HAUTE-VILLE.

sur le ca- Chicago à Montréal
EN FAVEUR DU

COLLEGE ST. VIATEDR
1üfl

pour s’occuper de la révision du 
£ En réponse à une interpella 

tion%u sénateur Perret, M. de Frey
cinet a dit que le gouvernement 
est entré en pourparlers avec l'An
gleterre, mais qu’il n’a pris aucun 
engagement et n’a jpas signé les pré
liminaires d’un traité.

Londres, 15—A la Chambre des 
communes, sir Charley Dilke a dé
claré que le gouvernement considé
rait la question d’une intervention 
collective des puissances pour obte
nir l'établissement de la liberté reli
gieuse au Maroc.

Le gouvernement ayant refusé au 
colonel Gordon l’autorisation de se 
rendre en Chine, il a envoyé sa rési
gnation avant de partir de l’Inde.

Un correspondant dit qu’il se fait 
de grands efforts pour faire décider 
par la Chambre des communes si les 
règlements existant au sujet de l’im 
portation du bétail étranger sont 
nécessaires. On n’a plus maintenant 
de confiance dans l’examen des vété
rinaires. La pieu ro-pneumonie s’est 
déclarée il y a quelque temps parmi 
les troupeaux de la forêt d’Egypte ; 
neuf animaux sont morts, et l’inspec
teur en chef du gouvernement, après 
les avoir examines, a déclaré qu’U ne 
découvrait aucune trace de maladie.

Londres, 15—Une dépêche de Ca
boul dit que les lettres atAbdur Rah
man Khan, qui ont été interceptées, 
le montrent sous un jour très défavo
rable. Il essaie certainement de ga
gner de la popularité en se présen
tant au pqjlple, tantôt comme le sou
verain üe son choix, tantôt comme 
son chef militaire, tantôt comme le 
champion de l’ex-émir.
On reçoit les nouvelles suivantes de 

la vallée de Lagpr : Le peuple est in
quiet et vit toujours dans latente. 
Des lettres et des présents d’Abdur 
Rahman Khan arrivent tous les jours 

• pour les chefs de tribus. Il a nommé

mé SOURCES DE CALEDONIA
, cepen- 
iaucuneHuH i , JQJfeJL'tari

et le 
lmer à Entre Montréal et Ottawa

8. CHAPLEAU,
Secrétaire. 'oyager Atmosphère et paysages enchanteursDe Bourbonnais, Illinois,

a l’occasion de la

GRANDE CÉLÉBRATION •
DE LA

parlement ties 
Ottawa, 2 Fonda de BanquerouteTravaux Publics, 

juin 1880.
Dé } 11880 Le Grand Hotel—1880énéral.

6f. Ce célébré rendez-vous pour l’été et la 
sera conduit sur un bien plus haut 

pied que ci-devant. Lei prix ont été réduits 
et la aireciion entièrement renouvellée. La 
saison comprend depuis le 1er juin au 1er 
octobre. Prix de la pension pour les visi
teurs de passage, $1.50 à $2.00 par jour; 
$8.00 à $17.50 par semaine ; enfants au- 
dessous de 12 ans, moitié pnx ; au-dessous 
de 5 ans, accompagné de leurs nourrices, 
gratis ; taux réduits pour les nourrices et les 
domestiques. Les sources et Bains sulphu- 
riques, salins et gazeux de Caledonia ont une 
réputation universelle comme spécifioue 
infaillible dans le cas de rhumatismes, 
dyspepsie, maladies de la peau, du foie, des 
rognons et autres affections semblables ; ils 
sont recommandés par les plus hautes auto
rités médicales.

M. Thos. Jubb, employé pendant 20 ans au 
8t. Lawrence Hall, Montréal, aura la direc
tion de l’hétel. Ceux qui désirent faire des 
arrangements peuvent s’adresser à lui ; ou, 
s'ils veulent obtenir un guide complet indi
quant les routes, les prix, etc., elles feront 
bien d’envoyer leur adressse, par carte- 
gjstale, à la compagnie du Grand-Hôtel,

CHAPEAUX!santé 
pied (PETITE GAZETTEetO

■:ETPâte à Dact Odorante et Antiseptique 
de Campbell.

Pour la conservation des dents et leur don- 
apparence brillante, rien n’égale 

cette préparation. •
En vente à la pharmacie de C. O. Dacier, 

517, rue Sussex.
G PELLETERIES.1

Mi IiAURi DUHAMEL Je viens de faire l’acquisition d’un fonds 
de banqueroute que le vendrai à des prix 
extrêmement bas, tels queQUEBEC

Prix du passage aller et reteuri $11,iO
7BE

Beaux chapeaux de soie 

Casquettes de toile

—La toux, le rhume ou le mal de gorge ne 
devraient pas être négligés. Les Trochiques 
Bronchites de Brown sont un remède simple 
qui.soulage instantanément.

—Pour le soulagement des douleurs, eons 
croyons que la Panacée Domestique de 
Brown n’a pas d’égale. Elle active la circu 
lation du sang et guérit, prise à l'intérieur 
ou appliquée extérieurement, pins sûrement 
qu’aucune autre médecine. En vente chez 
tous les pharmaciens. 25 contins la bouteille.

—Pendant île 
calmant de Mme

.$1Ayant fait de grandes améliorations à son 
étal, lui permettant d’exhiber un assortiment 
plus considérable de

1880 feutre.

$8.00 pour les Enfante
Billets valables pour un mois

‘Deux trains quitteront Chicago le 21 
Juin : l’un dans la matinée et l’autre dans 
l’après-midi.

doTain
lo Aussi, venant d'ôtre reçu

io CAISSES DEViandes de Choix,15 p.m. 
•5 p.m.

isr Chapeaux de Paille-t que les années précédentes, est capable de 
satisfaire loué les goûts.

Il remercie ses nombreuses pratiques 
l'encouragement libéral qu’il en a reçu, et 
sollicite de nouveau leur patronage et celui 
du public en général. Il fera tout en son 
pouvoir pour tous les satisfaire.

IL ▲ TOUJOUR* EN MAIS#

VOLAILLES,
SAUCISSES,

LANGUES,
VIANDES FUMÉES, 

LARD SALÉ, etc., etc.,

AU COIN DU VIBUX

lui mDANS LES DERNIERS GOUTS ET •VIENT DE PARAITRE de<• p.m; 
0 a.m. nombreuses années, la sirop 

Winslow pour la dentition 
des enfants a soutenu l’epreuve sans jamais 
faillir. Son effet est certain. Il règle les 
fonctions de l’estomac et des intestins, guérit 
la colique, amollit les gencives, réduit l’in
flammation et apaise les doul 
des millions de mères peuvent le certifia-.

A Bon Marché“%Opjn. 
0 a.m.

Une visite es respectueusement sol-
UN PARALLELE

Lord Beajjpnsfield et sir John Macdonald
licitée.

xte. El H. L. COTE, 
128, Rue Rideau,

Ed. O’LEARYeurs, comme

MJohn Watson, gardien, ne fait que 
péter les faits déjà exposés. 
L’enquête s’est ensuite ajournée 

jnsqu’à jeudi Pendant ce temps, le 
docteur a r^çu ordre de faire l’exa
men de l’estomac du défunt.

5 a m
•0 a m —Lorsque l’estomac d’un enfant est dur 

et enflé, c’est qu’U a des vers. Rien de ce 
qu’il mange ne lui lait du bien. La 
ture est absorbée par les vers. Achetez une 
boite du vermifuge confit ou PastiUes vermi
fuges, donneÿles à l’enfant et U sera guéri.

qui souffrent de maladies bilieuses, 
d’indigestion et de constipation feront bien 
d’essayer les Pilules anti-bilieuses et purga
tives du Dr Harvey. Dans de centaines de 
cas, elles ont non-seulement donné du soula
gement, mais opéré la guérison. EU» ne 
contiennent pas de mercure et n’exigent pas 
de changement de diète; Préparées par 
Milton H. Bris selle, propriétaire, Montréal.

ré MABCHAND TAILLEUR
BT

Fournisseur des Messieurs
r.) Près de 1» ree Nicholas

JOSEPH TASSÉ
-

AGENT, LISEZ CECLatta- IGh^ys Un bon assortiment de
XTOU8 paierons à des agents $100 par 
l_x mois de rétribution, frais à part, ou 
nous leur abandonnerons une retenue consi
dérable pour la vente dn privilège de nos 
récentes et merveilleuses inventions. Nous 
sommes sérieuse dans ce que nous 'avançons. 
Echantillons gratis. Adresse

. dT w«r: Brochure 
des portraits 
John Macdonald.

sur papier de luxe, accompagnée 
i de lord Beaconsfleld et de sir—M.P.C.Auclair continue de main

tenir la bonne réputation de son éta
blissement de infirchand-tailleur. Son 
fonds de marchandises, déjà si varié, 
vieftt de s’accroître d’un superbj as
sortiment de vestes blanches.

Pour

MARCHE BY, v.U AUTOMNE ETI/HIVEB
A des prix qui conviennent à toutes les 

Ottawa, 10 Nov., 1879.

■i,»», Prix.': SCXfcta. l'exemplaire
8'adraur se bureau du Canada.

SUR LA RUB CLARENCE.
Ottawa, 12 man 1880. Ian8ni,
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SAM'S BOTH VENTE DE GANTS DEs.

üB i'*-Mercredi, 16
Vmn>»—Mouton par Hire, 7e. a 9c.;

Laid, par 100 livres, $7.00 à *7.50 :
Bœuf, par 100 livres pesant, $5.00 a 
16.25 ; veau de 5 à 6c. la livre.

Volaillbs, Gibish—Volailles, par 
couple, 60c. à 75c ; poulets, par cou 
pie, 45c. à 50c. ; dindons, la pièce,
*1 à *1.40 ; oies, 50 à 60c ; canards, 
par couple, 80c. à 90c.

Lammm—Beurre en tinette, par FOCUS AISES À AIR CH AUI»,

2% m ï it; a t$; ^ «*<—■
livre, 19c. à 20c. ; fromage, par livre, /^OUVERTURES en Ferblanc et Galva- 
17c â 18c.; œufs, par douzaine, 10c. à Loté^t "SM,

peut être certifié, et des certificats peuvent 
être montrés sur demande.
Un assortiment de' Poêles à Cuisine, à Four» 

Salons, des plus beaux et 
récents dessins. Aussi des Pompes 

& Bière et à Eau de toutes espè
ce». Ferblanterie, Huile de 

Charbou, Lampes, Tu- 
en mains

I mj

Gants de Md pour dames, nuances légèresvis.RUE SPARKS’ OTTAWA.
Québec, 11 mai 1880.

j. a. cotnisr,
Province de Québec, toute pétition pour

Propriétaire. p**‘",6e' ou *vanl le 11
L. DELORME,

Greffier de l’Ass. Lég.

Plombier,Gaiter et Ferblantier

C'OtVUtVhKS EH fBRBLAHC El 1ER 
GALVANISE

»Rue Tork, RÉDUITS DE
%

76 cents a 40 centsbill
*T CORSKRDCTamt DE EN PAGE DU MARCHE, CHEZ

v î
Situé au centre des affaires et 

tout près des édifices du parle 

ment, cet hôtel est le rendez-vous 

de tous les hommes d’affaires et 

continue à tenir son rang parmi 

les premiers hôtels du pays.

Ottawa, 20 octobre 1879.

BRYSON & Cie.V
L’un des premiers Hotels

d’Ottawa M11c
Nouveau Magasin au comutant

160 Rue SPARKT.

Léoumks—Pommes de _ terre, par 
poche. 75c. à 80c. ; navets, par mi
not, 20 à 25 ; carottes, par banl,$l .80: 
panais, par minot, 40c à 45c.; oifl 

SI 50.

E

iCANAL WELLAND.
Avis aux Entrepreneurs

neaux et de
\Egnons, par minot,

Grain s—Blé de sarrasin, par mi- 
no t, 45 à 50c. ; avoine, par minot, 30cr. 
à 32c. ; maïs, par minot 65 cents ; 
pois, par minot, 65 cents. ; fèves, 
par minot, 75c. à SI ; orge, par 
mi not,45c. à 50c. ; blé d’automne, par 
minot, $1.20 ; blé du printemps, par 
minot, $1.35.

BONNES CHAMBRES,A construction des écluses annoncée 
ut être d

suivantes :

ÜRH
XJ comme deva 
le 3 JUIN proch 
mise aux dates i 

Les soumissio
Mardi, le 22 Juin prochain

onnée par 
inévitablen

yaux,
ment retan.

prix T
BONN A TABLE,HOTEL RICHELIEUOuvrages et réparations faites promptement 

et avec dextérité.
Ottawa, 1er janvier 1880.

ns seront reçues jusqu'à
juwui, an ma «* uiu pi VUUIU.U

Les plans, dévis, etc., pourront être exami
nés à partir de

ê
COI& DBS RUBS BONS VINSFarine—Extra double, parbrl. $7 à 

$.7.25 ; extra par brl,-$6.75 à $7 ; No. 1, 
par brl,$6.50 ; gruau,par brl,$4.50 ; fa
rine de blé-d’inde, par brL $2.75 ; blé 
broyé, par brl. $6.50, provende, par 
brL 90c ; bran, par 100 lbs. 60c.

DivBR&-Miel,par livre,10à12c.; sain
doux. par livre, 10c. à 12c ; suif, 6c. à 
7c ; laine filée, 65 â 70c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 
par tonne, $6 à $8.50 ; paille, 
tonne $4.50 à $5.00:

Peaux, par 100 lbs. $6.50 à $7; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre ; 
peaux de moutons, de $1.50 à $1.00 
chacune

Bois, de $3.00 à $3.25 la corde.

TOUT LE FONDS DE NOUVEAUTÉS DU

LIVE F? POOL HOUSE, 
61. RUE RIDEAU, OTTAWA,

Doit ctre vendu dans trente jours

IMPRIMERIE Mardi, le 8 Join
Par ordre,NOTBK-DAMK ET ST. VINCENT

Vls-a-vl» le Pelais de Justice.

MONTREAL.
:F. BRAUN,

Secrétaire. ElDU Département des chemins de 
fer et canaux.

Ottawa, 13 mai 1880

Les personnes visitant Ottawa durant la 
session feront bien de prendre visite à cet 
hotel. v

Ottawa, 5 février 1880.

I Pr
Ou

I K soussigné remercie ses amis et le pu- 
X/ hlic d’Ottawa en général pour leur encou- 

ement libéral. Il a l'honneur 
rmer qu'il a ajouté

lesrugi
info »

CERT MAGNIFIQUES CHAMBRESpar
à son Hôtel, faisant face sur la place Jacques K

CANAL LACHINE ,Les propriétaires feront D’IMMENSES REDUCTIONSLe public trouvera tout le confort à 
D^ PRIX MODÉRÉS 

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiers hôtels de la Puissance.

pour
faciliter l'écoulement de leurs marchandises. Les acheteurs feront 

bien de venir de bonne heure, pour s’assurer de bonnes occasions.

ÎOOAvis aux Entrepreneurs
annoncée 

contrat

HolL’administration du CANADA possède un 

matériel d'imprimerie très étendu,£qui lui 

permet d’entreprendre l’impression de toutes 

espèces d'ouvrages, dans les deux langues, 

tels que

T A construction des écluses 
XJ comme devant être donnée par 
le 3 JUIN prochain, est inéviiablei 

aux dates suivantes : 
soumissions seront reçues jusqu’à 
Mardi, le 22 Juin prochain 

Les plans, dévis, etc., pourront être exami
nés à partir de

Marti, le 8 Juin 
Par ordre,

Ê2I. B. DUROCHEB,
Propriétaire Ne*«T.Tes

MARCHES ETRANGERS. 2 mai 1879. ►eta
V

LIVERPOOL HOUSE, 61, RUE RIDEAURéouverture Mal
New-ïork, 15 IbE

Coton, ferme 12 9/16 
Blé, de 1.18 à 1-.20 
Blé d’I
Seigle _____■Rgp
Avoine, tranquille et ferme, ' 
Suif, tranquille et ferme, 6 à 00. 
Orge, ferme,
Lard, 11.15.
Saindoux, 7.15.

ESMONDESRESTAURANT METROPOLITAIN
(Partie Est, pont des Sapeurs.)

Inde, tranquille ; No. 2, 54$ cts. 
i nominal et sans changement, à 901c. 

ie, 47c.

IiF. BRAUN,
Blancs de Notaires, Avocats, Greffiers, PM*Secrétaire’ 'J !Département des chemins de 

fer et canaux.
OtU^ 13 mai 1880. I R

d’ouvrir e

BRANNEN a l’honneur d’informer ses 
is et le public en général qu’il vient 
t d’organiser

Etc., etc., etc.de 95 à 98c. nFactum,
jour.,

.«STÏÏÆrS « W -'«ver, «

Harnais, Selles, Malles, Harnais pour les chantiers 
et la ferme. Harnais pour charrettes écossaises, 

Harnais de travail, Colliers, Selles de dres
sage, Couvertures de chevaux de toute 

description, etc., etc., etc.
cura A HABITAIS COUPE A ORDRE OU EN QUANTITE

:Sq^Sdede47^ïLÈRE8 P°DR LBS CHKVAM à » Messerou Fur

LE METROPOLITAINI Chicago, 15

Farine franquifle et nominale, reçu 8,183 
bris.

Blé, 1.13$.
Blé-d’Inde, 37| comptant.
Avoine, 32$
Lard nominal à $10.00.
Saindoux 6.68.

OttFêles de Comptes, ANGLETERRE !de la manière la plus gra 
comprend les liqueurs les 
cigars les plus exquis, 
toute heure.

ndiose. Le buffet 
plus fines et les 
REPAS servis

P. BRANNEN,
Propriétaire.

p

Circulaires, CA3STAL WELLANS

avis aux ewthepreiieurs.
LB Dr GRAY, INVENTEUR DE t

Cli<Ottawa, lé-'ac^it 1879.Programmer

LA VITALISEpvES SOUMISSIONS cachetées, adressées 
Xzau soussigné (le Secrétaire du départe- 

t des Canaux et Chemins de Fer du 
Canada) et portant l'endos de “ contrais 
soumis pour différents ponts à construire sur 

nal Welland,” seront reçus au bureau 
jusqu’à MARDI, le 15e jour de JUIN pro
chain, pour la construction de ponts mo* " 
fixes sur différents emplacements du Canal 
Welland. Les ponts devant traverser des 
voies publiques devront être de fer et de 
bois, et ceux qui serviront au chemins de fer 
devront être d’acier trempé.

Les plans, devis et conditions générales 
peuvent être consultés à ce bureau le et 
après le 31 MAI prochain. On peut égale
ment obtenir des blancs de soumission en 
en faisant la demande.

Les personnes désirant faire des c 
doivent fournir les garanties nécessaires 
soumissions ne seront prises sous considera
tion que si elles sont faites sur blancs impri
més, et si les signatures corres 
raison sociale des solliciteurs, 
sionnaires devront déposer une so 
$250 pour chaque pont. Si le cont 
pas rempli d’une façon 
somme est acquise au gouvernement.

Les chèques seront reudus aux personnes 
dont les propositions ne seront pas accep
tées.

Comme garantie de l’exécution du contrat, 
l’entrepreneur ou les entrepreneurs qui ont 
fait des offres au gouvernement, et don 
soumission sera acceptée, auront à faire un 
dépôt de cinq pour cent, sur la somme totale 
du contrat. Ce montant devra être déposé au 
crédit du receveur général, à huit jours de 
date de cet avis.

L’entrepreneur n’aura droit qu’à quatre- 
vingt-dix pour cent sur la somme des tra
vaux exécutés en vertu de son contrat.

Le département ne s’oblige pas à accepter 
la plus basse ou aucune des soumissions.

. •: - Par ordre,
F. BRAUN, 

Secrétaire.

Milwaukee, 15. otel «J ohnsorb

50, RUE YORK.

J OHM JOHNSON, proprietaire.

Logement» magnifiques et prix peu élevés.
Ottawa, 31 juillet 1879.

I Affiches,Blé, No 1, 1.08
était un médecin célèbre de Londres, 

Angleterre.
CDLondres, 15.

Consolidés, 99 3/16 sur compte, 4$s llOf, 
5s 105, Erié, 35$, do Préf. 00. Ill. Cent.

Liverpool, 15.
Coton actif et plus ferme, Uplands, tif, 

Orléans 6$.

- le Ca rj
Dimai
Portai

Arriv

Lettres Funéraires,

S. & H. BORBRIDGE,
88 et 90, coin des rues Rideau et Mosarove,

BASSE-VILLE, OTTAWA

LA VITALINE a opéré des cures mer
veilleuses dans sa pratique.

104.
lan.Cartes de Visite

Ottawa, 20 mars 1880.Les Bains Turcs,
186 BUE ALBERT,

Pour Dameç (femmes à leur
service) de.............................10 a.m. à 3 p.m.

Pour Messieurs, de................» 7 à 10 a.mk
Ht de............................................ 3 à 11 pan.

LA VITALINE continue d’obtenir les 
mêmes résultats de ce côté-ci de l’Atlantique.

LA VÎTALINE

■
et (TAffaires, etc.,

.........10 o' 12 6 
10 0 
10 6 
10 4 
10 2

Fieu
du Printem 

Rouge d’Hiver 
Blanc d’Hiver..

0Blé
0

.....  9 3

..... 9 0 $1 LA BOUTEILLE.Le tout exécuté avec soin, élégance et 

promptitude. i?«les

es impri- 
pondentà la 
Les soumis- 

mme de 
trat n’est 

, cette

Treffl
d’Inde.......Blé 5...... 5

Les
En vente chez tous les pharmaciens.0

Saindoux...........
Dard...................
Suif....................
Boeuf.......-......
Fromage....... ..

Le DR. LOGAN a son bureau dans, la 
bâtisse même, où il peut être consulté pro
fessionnellement de 9 à 11 hrs. a. m. et de

Ottawa. 9 juillet 1879.

! à Mon..6 3
..7 2
..36 4
..61 6

00
07
00
00

:
lent à i 

Poui
Cle de Médecines de tiray,

TORONTO.
tan.-------- 33 0

......... -69 0
......... .6-t 0

00' é • passag
MPOUDRES DE CONDITION D'ALIXANDER00

REMEDE SPECIFIQUE de GRAY
L’administration se chargera également 

des ouvrages de luxe, tels que

BOULES POUR les ROGNONS
ET AUTRES

D. PMTRADE MARK. LE GRAND TRADE MARK 
Remède Aglais 

Une 8ué "
WîTr infaillible pour 

la faiblesse sé- 
minale» la sper-, 
matorrhée,

Befon,

qui sont les suites des habitudes 
perte de la mémoire, lassitude des membres, 
douleurs dans le dos, obscurcissement de la 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
autres maladies qui conduisent à la folie, à 
la consomption ou à une mort précoce. 
Détails complets dans notre pamphlet, que 
nous' envoyons gratis par la malle, Le 
remède spécifique est vendu par tous les 
droguistes à $1 le paqi 
pour $5. 11 sera envoyé 
réception de la somme requ

Cie de MEDECIN ii de GRAY, 
Toronto, Ontario, Canada.

MARCHE EN GROS. Su

MEDECINES CELEBRES t la

ilMontréal, 15

Faune.—Supérieure dxtrà. 5 80 à b 90
Extrà superfine....... ..  5 75 à 5 80
De goût------m................. .--O 00 à 0 00
Extrà du printemps----------- 0 00 à 5 75
Superfine..... 5 40 à 5 50
Farine forte de boulangers. 6 20 à 6 50

.a_____  4 70 à 4 80

....____  4 20 à 4 35
0 00 à 0 00

Bar
POUR LES

Livres, 1
Agent a Ottawa C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. 
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 

JOL dans tout le Canada pour leur efficacité, 
ne se trouvent que chez M. G. STRATTON. 
Je mets donc le public en garde contre les 
contrefaçons.

Brochures, A DES PRIX QUI NE PEUVENT PAS ETRE SURPASSÉS.
30Bine....... ..

Moyenne....
Recoupes------------ —-------
Farine en sac du Haut-Ca

nada par 100 livres— 2 80 à 2 90 
Farine en sac de la Cité

(livrée)______________ 3 10 à 3 20
Farine d’avoine------ -—— 4 50 à 4 60

Farine de ble-d’inde, $2.90 à $3.00.
BLE—-Ble canadien du printemps $1.30 à 

1.32, mais vendu à 0.00.
BLE-D’INDE—50$c. à 51$c.
AVOINE 32 à 34c. p» 32 livres,
ORGE—55 à 65c.
POIS—86 à 88 par 66 lbs 
SEIGLE, 79 à 80c.
Lard, $14 25 à $15.00.
Saindoux, 10 à 10$.
Jambons, 10 à lie.

Lettres de Faire-Part,
assurer nos

porUlions considérables que nous faisons sont une preuve suffisante nour 
clients que nous pouvons leur donner une bonne valeur pour leur argent

T. ALEXANDER. STIChèques, etc., etc., Département des chemins de 
fer et canaux,

Ottawa, 29 mars 1880.

Ottawa, 7 nov.. 1879.
P»xr

paquets 
franc de port surDr 0. DAGEMISImprimés en Or, Bronze, Argent, et diverses 

autres couleurs, ET
Médecin- Chirurgien.

416. RUE CLARENCE.
Ottawa, 6 mai 1880.

AVIS IMPORTANT *a-<"
Ottawc27 avril, 1880.

A des prix très modérée GIBSON, FILS ET WÂRNOCK,DES SOUMISSIONS, adressées à l’adju- 
dant.général de Milice, seront reçues jusqu’au 
7e jour ue JUILLET, 1880, pour la four
niture des uniformes ci-aprés énumérés, de 
grandeurs assorties (5 pieds et 8 pouces en 
moyenne), qui devront être faits en Canada, 
et livrés aux magasins publics d’Ottawa, le

FIMANUFACTURIERS DK

MAISON D’EDUCATJON *i soultsBOURSE.
VANT» i vere. ï Ier févri.er- Là» nous serons mieux pour fabriquer nos
toiffiîSîM sans
mesures, aSn que les gants s'adaptent parfaitement à U miln. prendre des
et en roirTrtfeonÏÏùSeSÏÏ? “‘nSre0nSerV8r 101,168 n08 bira'’ei"“‘« P™tiqu«,

POUR LES16 Join pour le commerce de gros.
Le plus grand bassement de la vallée 

d’Ottawa.
Tous nos biscuits sont cuits à la vapeur au 

moyen d’un fourneau mobile qui a une capa- * 
cité de 20 quarts de fleur par jour.

Nos employés sont des première 
pays. Nous ne nous occu 
merce de gros seulemen 
pleine satisfaction.

et livrés aux magasins publics d’ütfawa, le 
ou avant le 1er janvier 1881, sans charges

Aussi, pour tel nombre additionnel des 
mêmes articles qui pourraient être requis

JEUNE» DI [OIS ELLE».

Congrégation de Notre-Dame,
Rub Gioucbstbb, Ottawa.

Le second semestre de cette Institution 
ence le 1er de Février. Le cours d’études 

est complet et la médaille d’or, diplôme de 
cette maison, est donnée aux élèves qui le

N. B.—Une médaille d’argent, présentée 
par Son Excellence le Gouverneur-Général, 
sera décernée, à la fin de l’année, à l’élève 
qui se distinguera par une application sou
tenue et pai une grande fidelité au régie-

mêmes articles qui pou 
durant l’année financière courante, savoir :

1000 de chaque, tuniques, pantalons de 
voyage et bonnets de Cavalerie.

1500 tuniques d’Artillérie.
4400 tuniques d’infanterie.
200 tuniques du Génie.
1000 pantalons d’Artillerie, en drap 
1500 do do serge.

tricottés.

corps de mu-

VALEUBS.

Lewis et Blachford,
OanMcrs.

Elle expédie dans toutes les parties du 

Canada et des Etats-Ünis, franc de port, 

tous les ouvrages qui lui sont confiés, aussi

tôt qu’ils sont imprimés.

res mains du 
pons que du com- 
it et garantissons

'S

10 septembre 1979.
ue de Montréal................

Sgfeafcr::::::::
GIBSON, FILS it WARNOCK, 

Coin des rues Bank et Queen.
Ry"Par Nomina

tion Spéciale.
Par Nomina
tion Spéciale.4500 do d’infanterie

B. PETIT,
Bijoutier et Horloger

^3000 bonnets do 
1050 chevrons.
300 paires d’épaulettes pour

Banque
Ba*qee

EE
Un i 

son» l’él 
gnante i 
nser sa 

'„ pour le
W' > baigné

membre 
comme 

. enfants
plus obi 

' daient d 
verte. 1 
geapae.

Les en 
mandère 

- des i 
de bonn 
depuis q

S'adresser à l’imprimerie du "W il n 8
Un cours spécial de couture est suivi avec 

succès par les élèves. On donne une atten
tion particulière à l’économie domestique.

La Musique, le Dessin, la Peinture, l’Alle
mand, le Latin, l’Italien sont des extras.

informations,

SK&, 1 capottes grises.
Des échantillons 

bureau du 
res, Ottawa.

.-a plus basse ni
pas nécessairement acceptée. Au- 
nÿsion ne sera prise en considéra

tion si eil"n’est accompagpée d’un chèque 
de banque aeceoté pour une somme •' gale à 
cinq pour cent de la valeur totale des arti
cles pour lesquels on soumisslmmo, et cette 
somme sera confisquée au profit du départe
ment si le soumissionnait e refuse ou néglige 
de passer le contrat pour telle fourniture 
lorsqu’il aura été averti que sa soumission 
a été acceptée ; si quelque soumission n’est 
pas acceptée, le chijpue sera reqpis au dé-

103, RUB SPARKS, OTTAWA 

Sculpteurs et Doreurs tour Sou Excellence le Qouverneur-QènéraPt,
des articles peuvent être 
directeur des magasins

aucune des soumissions

«<mdu
25 ans d’expérience dans les m 

maisons des principales capitales

M. PETIT désire annoncer qu’ 
adjoint à son atelier de bijouterie et 
d’horlogerie un magasin très com
plet de cigares, tabac, pipes, etc., 
etc., etc,

No. 18, RUE RIDEAU,
COIN DU PONT DES SAPEURS.

profite de cette occasion 
frand nombre de clients 

qui ont bien voulu l’honorer de leur patro 
nage et leur souhaiter une heureuse année 
Ottawa, 11 juillet 1879.

effleures 
du monde.

irüfiûïCANADA,i Pour les termes et autres 
s’adresser à

Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, do Couleurs à 
l'eau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie. t»L VIEILLES DORURES RENDUES 
AUSSI BELLES QUE DBS NEUVES. Nos prix sont des plus modérés.

il ar,,.
Sa. SAINT-GABRIEL,

Supérieure.
cune sou 
lion si eli

Angle de» rees Sussex et Murray MEILLEURES MARCHANDISES anx plus BAS PRIX possiblesOttawa, 2 février 1880

EUGENE R0BITAILLE
HORLOGER'et BIJOUTIER

SB TROUVENT au

MAGASIN db TAPIS bt d’AMEÜBLEMENTS, d’OTTAWA.I 6
K

OTTAWA N.B.—M. PETIT 
r remercier le t Ole.PRATIQUE.

Importateurs de TOILES CIRÉES pour planchers.—Rideaux et matériel 
de Rideaux.—Agents pour les célèbres ara« îblements de R. HAY et CieM 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé dan»

Fait aussi les- lan
Des cautions devront être fournies pour 

l’exécution fidèle du contrat.
Le paiement des articles sera fait lorsqu’ils 

auront été dûment inspectés et finalement 
approuvés.

OUVRAGES EN CHEVEUX. j I5 il
{Vf'i ARA, LAPIERRE 4 RBMON, 

VT Avocats, Solliciteurs, Notaires, etc. 
Bureau, Block de Hay, rue 8/>arks, Ottawa. 
Ont., près du Russell House.

MARTIN OGARA,
HORACE LâPIBRRB,

nos magnifiques magasins,
SHOOX.SXt.BP e* Oie.. 14S rue dpexkae.8 Dorures et plaqués de toutes sortes,

AU PLUS BAS PRIA.
45, fini RIDEAU, Block Bgleson. 

Ottawa, 11 sept. 1879.

en elles, 
se consol 
salent.

S On sollicite le patronage- des hommes 
d affaires et du public en général.

POWELL, colonel, 
Adjudant-Général.

Une visite est respectueusement sollicitée. 
Ottawa. S. août 1879. IlanEDWARD P. RBMONOttawa, 17 mal 1880.
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